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1. CARACTERISTIQUES PHYSIQUES DU 
TERRITOIRE 

+×ĝĝ×ƒďĒ×þéÝĒ×ƒďÀĒĝé×ƒďĒąďąĖ×ƒĠÿƒØĝÀĝƒÓ×Ėƒùé×ĠİƒÓØĝÀéùùØƒÓĠƒÍùéþÀĝƖƒÓ×ƒùÀƒáØąùąáé×ƒ×ĝƒÓ×ƒùƵæıÓĒąáĒÀďæé×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƖƒ
×ÿƒĖƵÀďďĠıÀÿĝƒĖĠĒƒÓ×ĖƒÓąÿÿØ×Ėƒ×ĝƒąÌĖ×ĒĪÀĝéąÿĖƒéĖĖĠ×ĖƒďĒéÿÍéďÀù×þ×ÿĝƒÓ×ĖƒĝĒÀĪÀĠİƒÓ×ƒZØĝØą->ĒÀÿÍ×ƒ×ĝƒÓ×ƒùƵÀÿÀùıĖ×ƒ
géomorphologique régioÿÀù×ƕƒréĝĠØƒÀĠƒÍĎĠĒƒÓĠƒZÀĖĖéàƒ ĒþąĒéÍÀéÿƖƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒďĒØĖ×ÿĝ×ƒĠÿƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖØƒ
par un climat océanique tempéré, une géologie diversifiée et un réseau hydrographique dense. Ces éléments jouent 
ĠÿƒĒćù×ƒĖĝĒĠÍĝĠĒÀÿĝƒÓÀÿĖƒùƵąĒáÀÿéĖÀĝéąÿƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝoire, influençant ses paysages, son agriculture, ses écosystèmes et ses 
ďąĝ×ÿĝéÀùéĝØĖƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƕƒ+ąþďĒ×ÿÓĒ×ƒÍ×ĖƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖĝéđĠ×Ėƒ×Ėĝƒ×ĖĖ×ÿĝé×ùƒďąĠĒƒØùÀÌąĒ×ĒƒĠÿƒr+ąyƒ×ÿƒæÀĒþąÿé×ƒ
ÀĪ×ÍƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒùąÍÀùƕ 

 

ōƕō +a[y5­y5ƒ+UGZ yGm|5 

Les données climatiques sont issues de la synthèse des observations de Météo-France réalisées sur les trente dernières 
années (1991-2020) au niveau de la station de Rennes Ƨ Saint-Jacques. Cette station est proche géographiquement 
du Pays de Vitré et elle se situe dans un contexte climatique et altimétrique similaire.  

Pour ce qui est des températures,  ù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒďĒØĖ×ÿĝ×ƒÓ×ĖƒØÍÀĒĝĖƒďùĠĝćĝƒþąÓØĒØĖƒĝąĠĝƒÀĠƒùąÿáƒÓ×ƒùƵÀÿÿØ×. Les tem-
pératures mensuelles moyennes minimales en hiver sont supérieures à zéro alors que les moyennes mensuelles maxi-
males en été sont proches de 25°C. 

Les précipitations sont moyennement abondantes (69 1 mm par an en moyenne). Globalement bien reparties sur toute 
ùƵÀÿÿØ×Ɩƒąÿƒÿąĝ×ƒĠÿ×ƒæÀĠĖĖ×ƒÓ×ƒÍ×ĖƒďĒØÍéďéĝÀĝéąÿĖƒÓĠĒÀÿĝƒù×ĖƒþąéĖƒÍąþďĒéĖƒ×ÿĝĒ×ƒąÍĝąÌĒ×ƒ×ĝƒóÀÿĪé×Ē ƪǗƒ65 mm/mois), 
ÀéÿĖéƒđĠƵĠÿƒďéÍƒÓĠĒÀÿĝƒù×ƒþąéĖƒÓ×ƒþÀéƕƒU×ƒĒ×Ėĝ×ƒÓ×ƒùƵÀÿÿØ×Ɩƒù×ĖƒďĒØÍéďéĝÀĝéąÿĖƒĪÀĒé×ÿĝƒ×ÿĝĒ×ƒőŌƒ×ĝƒ60 mm/mois avec des 
þąéĖƒÓƵØĝØƒďùĠĖƒĖ×Ís (< 40  mm en juillet et août). 

La rose des vents présentée ci-après, sur la période 1991 Ƨ 2020, est celle de Rennes, car les conditions anémomé-
triques de cette ville sont plus proches de celles du Pays de Vitr é. Cette région est soumise à des vents modérés à 
àąĒĝĖƒďĒąĪ×ÿÀÿĝƒÓƵąĒé×ÿĝÀĝéąÿƒďĒéÿÍéďÀù×ƒouest/ sud-ouest. Les vents sont généralement plus forts sur le littoral que dans 
les terres, y compris lors des épisodes de tempêtes ou de vents violents. Il existe également une différence significative 
entre les saisons, les vents les plus àąĒĝĖƒĖąÿĝƒù×ƒďùĠĖƒĖąĠĪ×ÿĝƒ×ÿƒæéĪ×ĒƖƒ×ÿƒďĒąĪ×ÿÀÿÍ×ƒÓ×ƒùƵouest. 

Rose des vents en 2020 à Rennes Source : Météo-France 
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Le Pays de Vitré offre un relief caractéristique des régions de plateau et de bocage ƕƒrąÿƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒĖƵéÿĖÍĒéĝƒÓÀÿĖƒù×ƒ
ÍÀÓĒ×ƒÓĠƒZÀĖĖéàƒÀĒþąĒéÍÀéÿƖƒĠÿ×ƒÀÿÍé×ÿÿ×ƒÍæÀìÿ×ƒÓ×ƒþąÿĝÀáÿ×ĖƒÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒùÀĒá×þ×ÿĝƒØĒąÓØ×ƖƒÓąÿÿÀÿĝƒùé×ĠƒÆƒÓ×ĖƒÍąùƦ
ùéÿ×ĖƒÓąĠÍ×Ėƒ×ĝƒÓ×ĖƒĪÀùùØ×Ėƒď×ĠƒďĒąàąÿÓ×ĖƕƒUƵÀùĝéĝĠÓ×ƒıƒĪÀĒé×ƒáØÿØĒÀù×þ×ÿĝƒ×ÿĝĒ×ƒőŌƒ×ĝƒŎŌŌƒþÝĝĒ×ĖƖƒĖÀÿĖƒàąĒþations 
abruptes ni sommets marqués. 

Le paysage est modelé par le plateau armoricain, composé principalement de roches granitiques et schisteuses, 
ÀéÿĖéƒđĠ×ƒďÀĒƒù×ĖƒĪÀùùØ×ĖƒÍĒ×ĠĖØ×ĖƒďÀĒƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒùÀƒ§éùÀéÿ×ƒ×ĝƒĖ×ĖƒÀààùĠ×ÿĝĖƕ Ces rivières dessinent 
Ó×Ėƒ×ĖďÀÍ×Ėƒà×Ēĝéù×ĖƖƒďÀĒĝéÍĠùéÝĒ×þ×ÿĝƒÓÀÿĖƒù×ĖƒàąÿÓĖƒÓ×ƒĪÀùùØ×ĖƖƒąĥƒùƵÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒ×ĖĝƒďĒØÓąþéÿÀÿĝ×ƕ UƵ×ÿĖ×þÌù×ƒ×ĖĝƒĝıƦ
ďéđĠ×ƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒÌĒ×ĝąÿƖƒÀĪ×ÍƒĖ×ĖƒÍæÀþďĖƒ×ÿĝąĠĒØĖƒÓ×ƒæÀé×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒĝÀùĠĖƕƒ+×ƒĝıď×ƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƖƒ×ÿƒďùĠĖƒÓƵąààĒéĒƒĠÿƒ
charme naturel au territoire, joue un rôle crucial d ans la préservation des sols et le maintien de la biodiversité. Ce relief 
ÓąĠİƒ×ĝƒÍ×ĖƒďÀıĖÀá×ĖƒĪÀĒéØĖƒąÿĝƒàÀÐąÿÿØƒĠÿ×ƒĒØáéąÿƒąĥƒùƵÀÍĝéĪéĝØƒÀáĒéÍąù×ƒÓ×þ×ĠĒ×ƒÍ×ÿĝĒÀù×ƖƒĝąĠĝƒ×ÿƒąààĒÀÿĝƒĠÿƒÍÀÓĒ×ƒ
propice aux activités rurales et au tourisme.  

Le Pays de Vitré, situé au bord de la façade Atlantique, est soumis à un climat de type tempéré océanique , à 
savoir doux et humide.  rÀƒĖéĝĠÀĝéąÿƒùƵ×İďąĖ×ƒÀĠİƒĪ×ÿĝĖƒÓƵąĠ×ĖĝƒđĠéƒď×ĠĪ×ÿĝƒ×ÿá×ÿÓĒ×ĒƒĠÿ×ƒÀĠáþ×ÿĝÀĝéąÿƒÓ×ƒùÀƒ
pluviométrie en véhiculant les précipitations océaniques autour des petits éléments de reliefs présents. La période 
×ĖĝéĪÀù×ƒď×ĠĝƒàÀéĒ×ƒùƵąÌó×ĝƒÓƵĠÿƒÓØàéÍéĝƒæıÓĒąùąáéđĠ×ƒĪÀĒéÀÿĝƒàąĒĝ×þ×ÿĝƒÓƵĠÿ×ƒÀÿÿØ×ƒĖĠĒƒùƵÀĠĝĒ×ƕƒ?ØÿØĒÀù×þ×ÿĝƖƒù×Ėƒ
températures et les précipitations se répartissent toutefois de manière relativement homogène tout au long de 
ùƵÀÿÿØ×ƖƒáĒÄÍ×ƒÀĠƒÍùéþÀĝƒĝ×þďØĒØƒąÍØÀÿéđĠ×ƕ 

kÀĒƒÀéùù×ĠĒĖƖƒéùƒ×ĖĝƒÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒÀÓþéĖƒđĠ×ƒÍ×ƒÍùéþÀĝƒĪÀƒÍąÿÿÀìĝĒ×ƒÓ×ĖƒØĪąùĠĝéąÿĖ dans un futur plus ou moins 
proche. Bien que ce phénomène de changement climatique reste difficile à prévoir localement, les récents phé-
ÿąþÝÿ×ĖƒÍùéþÀĝéđĠ×Ėƒ×İĝĒÚþ×Ėƒƪĝ×þďÚĝ×ĖƒĒØďØĝØ×ĖƒÍ×ĖƒÓ×ĒÿéÝĒ×ĖƒÀÿÿØ×ĖƖƒÍÀÿéÍĠù×ƢĖØÍæ×Ē×ĖĖ×ƒÓ×ƒŎŌŎŎƙƫƒÿąĠĖƒ
rappellent déjà notre dépendance vis -à-vis du ÍùéþÀĝƒ×ĝƒùƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ƒùÀƒùĠĝĝ×ƒÍąÿĝĒ×ƒù×ƒÍæÀÿá×þ×ÿĝƒÍùéþÀĝéđĠ×ƕ 

GùƒĖƵÀáéĝƒÓąÿÍƒÓƵĠÿƒ×ÿó×ĠƒþÀó×ĠĒƖƒÓąÿĝƒù×ĖƒĖąùĠĝéąÿĖƒÍąþþ×ƒù×ĖƒĒØĖĠùĝÀĝĖƒĖ×ƒÓØàéÿéĖĖ×ÿĝƒÆƒĠÿ×ƒØÍæ×ùù×ƒÌé×ÿƒďùĠĖƒĪÀĖĝ×ƒ
que celle du Pays de Vitré. Toutefois, contrer les changements climatiques est un projet global qui doit prendre 
ĖÀƒĖąĠĒÍ×ƒÓÀÿĖƒùƵéþďùéÍÀĝéąÿƒÓ×ƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×ĖƒÀÍĝ×ĠĒĖƒùąÍÀĠİƖƒÆƒÍąþþ×ÿÍ×ĒƒďÀĒƒù×ĖƒÍąùù×ÍĝéĪéĝØĖƒƪÍàƕƒkÀĒĝé×ƒ§ĠùÿØƦ
rabilité climatique).  
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1.3 D®1na?n kDG5ƒ 

 
UƵæıÓĒąáĒÀďæé×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×ĖĝƒÓąþéÿØ×ƒďÀĒƒùÀƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒÓ×ƒùÀƒ§éùÀéÿ×ƖƒĠÿƒÓ×ĖƒďĒéÿÍéďÀĠİƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÓ×ƒùÀƒ*Ē×Ʀ
ĝÀáÿ×ƒđĠéƒĝĒÀĪ×ĒĖ×ƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓƵest en ouest . Cette dernière est alimentée par de nombreux affluents, comme la 
+ÀÿĝÀÍæ×ƒ×ĝƒùƵ ĒÓ×ÿÿ×ƖƒđĠéƒÍąÿĝĒéÌĠ×ÿĝƒÆƒĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒæıÓĒąáĒÀďæéđĠ×ƒÓ×ÿĖ×ƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕƒ+×ƒþÀéùùÀá×ƒÓ×ƒĒéĪéÝĒ×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒ
ĒĠéĖĖ×ÀĠİƒÀƒàÀÐąÿÿØƒÓ×ĖƒĪÀùùØ×Ėƒà×Ēĝéù×ĖƖƒàÀĪąĒéĖÀÿĝƒùƵÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒ×t créant des espaces naturels riches en biodiversité. 
 

Vallée de la Vilaine ( à gauche) et Etang de la Cantache ( à droite)  

Sources : Fondation du Patrimoine (g.) et Thibault Poriel (d.)  
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1×ƒďùĠĖƖƒďùĠĖé×ĠĒĖƒØĝÀÿáĖƒ×ĝƒďùÀÿĖƒÓƵ×ÀĠƒďÀĒĖÝþ×ÿĝƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƖƒĖąĠĪ×ÿĝƒéĖĖĠĖƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝĖƒæĠþÀéÿĖƕƒkÀĒþéƒ×ĠİƖƒ
ùƵØĝÀÿáƒÓ×ƒùÀƒ+ÀÿĝÀÍæ×ƖƒďĒÝĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƖƒ×ĖĝƒďÀĒĝéÍĠùéÝĒ×þ×ÿĝƒÿąĝÀÌù×ƕƒ+×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒÍąÿĖĝéĝĠ×ÿĝƒÓ×Ėƒùé×ĠİƒďĒéĪéùØáéØĖƒ
pour les activités récréatives, comme la pêche ou la randonnée, tout en jouant un rôle essentiel dans la régulation des 
crues et la préservation des écosystèmes locaux. 5ÿƒĖąþþ×ƖƒùƵæıÓĒąáĒÀďæé×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×ĖĝƒĠÿƒÀĝąĠĝƒþÀó×ĠĒƖƒ
structurant le territoire tout en offrant un ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒÓƵĠĖÀá×ĖƒØÍąÿąþéđĠ×ĖƖƒØÍąùąáéđĠ×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒùąéĖéĒĖƕ 

ōƕŐ +a[y5­y5ƒ?5aUa?Gm|5 

U×ƒÓØďÀĒĝ×þ×ÿĝƒÓƵGùù×-et-§éùÀéÿ×ƒĖƵéÿĖÍĒéĝƒ×ÿĝéÝĒ×þ×ÿĝƒÀĠƒĖ×éÿƒÓƵĠÿ×ƒþÚþ×ƒ×ÿĝéĝØƒáØąþąĒďæąùąáéđĠ×ƒƗƒle Massif Armo-
ricain . +Ƶ×ĖĝƒĠÿ×ƒ×ÿĝéĝØƒæąþąáÝÿ×ƖƒđĠéƒĝĒąĠĪ×ƒĖąÿƒąĒéáéÿ×ƒÓÀÿĖƒù×ĖƒþĠùĝéďù×ĖƒĖĠĒĒ×ÍĝéąÿĖƒďĒąĪąđĠØ×ĖƒďÀĒƒùƵąĒąá×ÿÝĖ×ƒ
hercynienne (entre -400 et -ŎŐőƒþéùùéąÿĖƒÓƵÀÿÿØ×ĖƫƕƒU×ƒÓØďÀĒĝ×þ×ÿĝƒÍąĒĒ×ĖďąÿÓƒÆƒùÀƒďÀĒĝé×ƒùÀƒþąéÿĖƒÀÍÍéÓ×ÿĝØ×ƒÓĠƒ
ZÀĖĖéàƒ ĒþąĒéÍÀéÿƕƒUÀƒáØąùąáé×ƒÓ×ƒùƵGùù×-et-Vilaine est très variée, les roches sédimentaires, magmatiques et métamor-
phiques y sont présentes. DĠĒÀÿĝƒùƵąĒąá×ÿÝĖ×ƒæ×ĒÍıÿé×ÿÿ×, les roches déjà présentes ont été enfouies et alors soumises 
à des déformations importantes, aboutissant  à la formaĝéąÿƒÓ×ƒĒąÍæ×ĖƒþØĝÀþąĒďæéđĠ×ĖƒƪĖÍæéĖĝ×ĖƖƒáÿ×éĖĖƙƫƕƒU×ĖƒĒąÍæ×Ėƒ
magmatiques proviennent des restes érodés du relief Hercynien, constituant un socle paléozoïque pour une grande 
ďÀĒĝé×ƒÓ×ƒùƵ5ĠĒąď×ƒÓ×ƒùƵouest. Enfin, au gré des épisodes eustatiques, différentes couches sédimentaires ont été dépo-
sées sur ce socle dur durant le Mésozoïque et le Cénozoïque. 

La géologie du Pays de Vitr é peut être lue en 3 zones parallèles aux déformations du Sillon de Bretagne.  La première, 
la plus au sud sur les communes de Martigné->×ĒÍæÀĠÓƒąĠƒÓ×ƒ+ąÛĖþ×ĖƖƒďĒØĖ×ÿĝ×ƒùƵÀĖď×ÍĝƒÓƵĠÿƒùÀĒá×ƒďùÀĝ×ÀĠƒąĠĪ×Ēĝƒ×ĝƒ
incliné Ī×ĒĖƒùƵ ĝùÀÿĝéđĠ×ƖƒÓąÿĝƒùÀƒáØąùąáé×ƒ×ĖĝƒÍąþďąĖØ×ƒÓƵĠÿ×ƒĖĠÍÍ×ĖĖéąÿƒÓ×ƒďĠéĖĖÀÿĝ×ĖƒàąĒþÀĝéąÿĖƒĖÍæéĖĝ×ĠĖ×ĖƒÓÀĝÀÿĝƒ
Ó×ƒùƵąĒÓąĪéÍé×ÿƒ×ĝƒÓĠƒĖéùĠĒé×ÿƕƒUÀƒĖ×ÍąÿÓ×Ɩƒ×ĝƒùÀƒďùĠĖƒĪÀĖĝ×ƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒr+ąy, correspond à une légère dépression 
ďĒąĝØáØ×ƒďÀĒƒù×ƒZÀĖĖéàƒ ĒþąĒéÍÀéÿƒ×ĝƒďÀĒƒù×ĖƒÍąùùéÿ×Ėƒ[ąĒþÀÿÓ×Ėƒ×ĝƒÓĠƒZÀéÿ×ƖƒđĠéƒĒØĖĠùĝ×ƒÓ×ƒùƵąĒąá×ÿÝĖ×ƒÍÀÓąþé×ÿÿ×ƕƒ
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UÀƒáØąùąáé×ƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒĶąÿ×ƒĖƵéÿĖÍĒéĝƒÀĠƒÍĎĠĒƒÓ×ĖƒàąĒþÀĝéąÿĖƒÌĒéąĪØĒé×ÿÿ×ĖƒÓ×ƒ*Ē×ĝÀáÿ×ƒÍ×ÿĝĒÀù×ƖƒďĒéÿÍéďÀù×þ×ÿĝƒÍąþƦ
ďąĖØ×ĖƒÓƵÀĒáéù×ĖƒĖéùĝ×ĠĖ×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒđĠÀĒĝĶéĝ×ĖƕƒUÀƒÓ×ĒÿéÝĒ×ƒďÀĒĝé×ƖƒÀĠƒnord, correspond de nouveau au plateau Siluro-Ordo-
vicien, avec ses différentes formations schisteuses. Ces 3 zones sont présentées sur la carte suivante. 

 

 

ōƕő r®[yD5r5ƒ 

rıÿĝæÝĖ×ƒÓ×ƒùƵÀÿÀùıĖ×ƒƪ >aZƫ 

C
O

N
S

T
A

T
S

 

ATOUTS FAIBLESSES 

- Un climat tempéré océanique  avec des 
températures modérées et des précipita-
tions bien réparties  

- Un relief doux et bocager  àÀĪąĒéĖÀÿĝƒùƵÀáĒéƦ
culture et la biodiversité  

- Une géologie riche et variée  (schistes, 
quartzites, granites) offrant un sol fertile  

- Un réseau hydrographique dense  autour 
de la Vilaine, favorisant les activités agri-
coles et la biodiversité  

- Des précipitations en hausse en hiver , pouvant 
×ÿĝĒÀìÿ×ĒƒÓ×ĖƒĒéĖđĠ×ĖƒÓƵéÿąÿÓÀĝéąÿ 

- Des variations hydrologiques saisonnières  im-
pactant la disponibilité en eau  

- Une vulnérabilité aux événements climatiques 
extrêmes  (tempêtes, sécheresses) 

P
R

O
S

P
E

C
T

IV
E 

OPPORTUNITES MENACES 

- Un renforcement des mesures de rési-
lience face au changement climatique  

- Une valorisation du bocage et des zones 
humides  pour la biodiversité et la régulation 
hydrologique  

- Un dØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒÓƵĠÿ×ƒÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒÓĠƦ
rable  ĖƵÀďďĠıÀÿĝƒĖĠĒƒù×ĖƒÀĝąĠĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒÓĠƒ
territoire  

- Une aggravation des phénomènes météorolo-
giques extrêmes liés au changement clima-
tique  

- Une érosion possible des sols  en raison de 
ùƵØĪąùĠĝéąÿƒÍùéþÀĝéđĠ×ƒ×ĝƒÓ×ĖƒďĒÀĝéđĠ×ĖƒÀáĒéÍąù×Ė 

- Un risque de perturbation des écosystèmes 
locaux  en cas de mauvaise gestion environne-
mentale 

1ÀÿĖƒù×ƒÍÀÓĒ×ƒÓ×ƒùÀƒÓØþÀĒÍæ×ƒÓƵ5ĪÀùĠÀĝéąÿƒ5ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀù×Ɩƒù×Ėƒ×ÿó×ĠİƒĖĠéĪÀÿĝĖƒĖąÿĝƒéÓ×ÿĝéàéØĖ : 

ENJEUX 

- Lutte contre le changement climatique et renforcement des mesures de résilience  ; 

- ÿĝéÍéďÀĝéąÿƒÓ×ĖƒØĪąùĠĝéąÿĖƒÍùéþÀĝéđĠ×ĖƒÆƒĪ×ÿéĒƒ×ĝƒÓ×ƒùƵÀÍÍ×ÿĝĠÀĝéąÿƒÓ×ƒÍ×ĒĝÀéÿ×ĖƒĪÀĒéÀĝéąÿĖƒĖÀéĖąÿƦ
nières ; 

- ÓÀďĝÀĝéąÿƒÓ×ĖƒďĒąó×ĝĖƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒÀĠƒÍąÿĝ×İĝ×ƒáØąùąáéđĠ×ƖƒĝąďąáĒÀďæéđĠ×ƒ×ĝƒÆƒùÀƒĒéÍæ×ĖĖ×ƒÓ×Ėƒ
sols ; 

- Conservation et mise en valeur du réseau hydrographique  ; 

- 1ØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒÓƵĠÿ×ƒÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒÓĠĒÀÌù×ƒĖƵÀďďĠıÀÿĝƒĖĠĒƒù×ĖƒÀĝąĠĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕ 

 

 

UƵGùù×-et -§éùÀéÿ×ƖƒĖéĝĠØ×ƒÀĠƒÍĎĠĒƒÓĠƒZÀĖĖéàƒ ĒþąĒéÍÀéÿƖƒąààĒ×ƒĠÿ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒáØąùąáéđĠ×ƒ×ĝƒáØąþąĒďæąùąáéđĠ×ƒéþƦ
portante,  et présente des formations lithographiques de tout âge. La géologie du Pays de Vitré est marquée par 
une alternance de roches sédimentaires (principalement schisteuses et argileuses). 

U×ƒÍąÿĝ×İĝ×ƒáØąùąáéđĠ×ƖƒÀéÿĖéƒđĠ×ƒùÀƒĝąďąáĒÀďæé×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƖƒÿƵØĪąùĠ×ÿĝƒđĠ×ƒĝĒÝĖƒù×ÿĝ×þ×ÿĝƕƒU×ƒÓØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒ
urbain ne constitue pas une menace pour le sous-sol et le relief, toutefois il a toujours été influencé par ces facteurs. 
Il convient donc de  ĝ×ÿéĒƒÍąþďĝ×ƒÓ×ƒÍ×ĖƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖĝéđĠ×ĖƒÀàéÿƒÓƵÀÓÀďĝ×ĒƒÀĠƒþé×Ġİƒù×ĖƒďĒąó×ĝĖƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒÆƒù×ĠĒƒ
environnement.  
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2. LA BIODIVERSITE, LES MILIEUX 
NATURELS ET LA TRAME VERTE ET 
BLEUE (TVB)  

Le territoire du Pays de Vitré est marqué par une diversité de milieux naturels et agricoles qui interagissent avec des 
caractéristiques physiques et humaines. Cette mosaïque de paysages englobe des espaces boisés, un réseau boca-
ger dense et varié, des zones humides riches en biodiversité et des terres agricoles favorables à la faune et à la flore. 
Ces entités sont influencées par des pressions anthropiques telles que l'urbanisation, les infrastructures de transport 
et les pratiques agricoles intensives, quéƒþąÓéàé×ÿĝƒù×ĠĒƒÍąÿàéáĠĒÀĝéąÿƒ×ĝƒù×ĠĒƒàąÿÍĝéąÿÿÀùéĝØƒØÍąùąáéđĠ×ƕƒUƵÀÿÀùıĖ×ƒÓ×ƒ
Í×Ėƒþéùé×Ġİƒď×Ēþ×ĝƒÓƵéÓ×ÿĝéàé×ĒƒÓ×Ėƒ×ÿó×ĠİƒĖĝĒÀĝØáéđĠ×ĖƒďąĠĒƒùÀƒďĒØĖ×ĒĪÀĝéąÿƒÓĠƒďÀĝĒéþąéÿ×ƒÿÀĝĠĒ×ùƒ×ĝƒùƵÀþØùéąĒÀĝéąÿƒÓ×ƒ
la qualité de vie des habitants.  

Ŏƕō U5rƒ?n [15rƒ5[yGy5rƒ[ y|n5UU5r 

UƵąÍÍĠďÀĝéąÿƒÓĠƒĖąùƒĖĠĒƒù×ƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×ĖĝƒéÿàùĠ×ÿÍØ×ƒďÀĒƒÓ×ĖƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖĝéđĠ×ĖƒďæıĖéđĠ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùù×ĖƒƪĒ×ùé×àƖƒáØąùąáé×Ɩƒ
réseau hydrographique, etc.) et humaines (axes de communication, urbanisation, agriculture) et délimite clairement un 
Í×ĒĝÀéÿƒÿąþÌĒ×ƒÓƵ×ÿĝéĝØĖƒÿÀĝĠĒ×ùù×ĖƒďùĠĖƒąĠƒþąéÿĖƒĒéÍæ×Ėƒ×ĝƒéÿĝ×ĒÍąÿÿ×ÍĝØ×ĖƒƗ 

Á Les ensembles forestiers et leurs annexes ; 
Á Les vallées fluviales et milieux humides (étangs, mares, tourbières, etc.) ; 
Á Le réseau bocager ; 
Á Les zones agricoles intermédiaires comprenant des éléments du paysage favorables à la biodiversité (bos-

quets, prairies, etc.). 

Ces entités sont à mettre en relation avec les espaces fonctionnant selon une logique plus urbaine qui peuvent venir 
contrarier le fonctionnement écologique du territoire : des zones urbaines plus ou moins denses pouvant faire obstacle 
à la biodiversité et Ó×ĖƒéÿàĒÀĖĝĒĠÍĝĠĒ×ĖƒùéÿØÀéĒ×ĖƒÓ×ƒĝĒÀÿĖďąĒĝƒđĠéƒď×ĠĪ×ÿĝƒàĒÀáþ×ÿĝ×ĒƒÍ×ĖƒáĒÀÿÓĖƒ×ÿĖ×þÌù×ĖƕƒUƵØĪąùĠĝéąÿƒ
Ó×ƒÍ×ĖƒÓéààØĒ×ÿĝĖƒØùØþ×ÿĝĖƒ×ĝƒù×ĠĒĖƒĒ×ùÀĝéąÿĖƒÍąÿÓĠéĖ×ÿĝƒÆƒÓØàéÿéĒƒĠÿƒÍ×ĒĝÀéÿƒÿąþÌĒ×ƒÓƵ×ÿó×ĠİƖƒáùąÌÀĠİƒþÀéĖƒÀĠĖĖéƒ
propres à chaque entité. Ces enjeux ont tąĠĖƒĝĒÀéĝƒÆƒùÀƒďĒØĖ×ĒĪÀĝéąÿƒ×ĝƒÆƒùƵ×ÿĒéÍæéĖĖ×þ×ÿĝƒÓĠƒďÀĝĒéþąéÿ×ƒÿÀĝĠĒ×ùƒĖĠĒƒù×ƒ
territoire du SCoT du Pays de Vitré, en lien avec la valorisation du cadre de vie pour ses habitants.  

Ŏƕōƕō U5rƒ5[r5Z*U5rƒ>an5ryG5nrƒ5yƒU5|nrƒ [[5­5r 

 

Le rôle écologique des forêts est essentiel dans la préservation de la biodiversité végétale et animale, elles assurent 
des fonctions écologiques importantes. Par ailleurs, le rôle des forêts revêt également une dimension climatique grâce 
au stockage du CO2 ×ĝƒÆƒùÀƒÓéààĠĖéąÿƒÓ×ƒùƵ×ÀĠƒÓÀÿĖƒùƵÀĝþąĖďæÝĒ×ƒ×ĝƒù×ĖƒĖąùĖƕƒ5ÿàéÿƖƒù×ĖƒàąĒÚĝĖƒÍąÿĝĒéÌĠ×ÿĝƒÆƒùĠĝĝ×ĒƒÍąÿĝĒ×ƒ
ùƵØĒąĖéąÿƒÓ×ĖƒĖąùĖƕƒ*é×ÿƒđĠƵÆƒùƵæ×ĠĒ×ƒÀÍĝĠ×ùù×Ɩƒď×ĠƒÓ×ƒàąĒÚĝĖƒÆƒùÀƒĖĠĒàÀÍ×ƒÓ×ƒùÀƒy×ĒĒ×ƒąÿĝƒØÍæÀďďØƒÆƒùƵÀÍĝéąÿƒÓ×ƒùƵæąþþ×Ɩƒù×Ė 
forêts françaises font auóąĠĒÓƵæĠéƒùƵąÌó×ĝƒÓƵĠÿ×ƒá×ĖĝéąÿƒÆƒùąÿáƒĝ×Ēþ×ƖƒÓÀÿĖƒù×ƒĒ×Ėď×ÍĝƒÓĠƒCode forestier. La forêt peut  

U×ĖƒĒ×ďĒØĖ×ÿĝÀĝéąÿĖƒÓ×ƒùÀƒ*Ē×ĝÀáÿ×ƒÓÀÿĖƒùƵéþÀáéÿÀéĒ×ƒÍąþþĠÿƒĖąÿĝƒĖąĠĪ×ÿĝƒØĝĒąéĝ×þ×ÿĝƒùéØ×ĖƒÀĠİƒàąĒÚĝĖƒùØá×ÿÓÀéĒ×Ėƕƒ
Bien que mise à mal ces derniers siècles, la forêt bretonne demeure une grande source continentale de biodiversité, 
et malgré sa fragmentatio n quelques grands massifs subsistent encore.  

r×ùąÿƒùƵąĒáÀÿéĖÀĝéąÿƒÓ×Ėƒ[ÀĝéąÿĖƒUÿé×ĖƒďąĠĒƒùƵÀùéþ×ÿĝÀĝéąÿƒ×ĝƒùƵÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒƪ> aƫƒù×ĖƒàąĒÚĝĖƒĖąÿĝƒƗƒƶƒdes terres occu-
pant une superficie de plus de 0,5 hectare avec des arbres atteignant une hauteur supérieure à 5 m et un couvert 
ÀĒÌąĒØƒÓ×ƒďùĠĖƒÓ×ƒōŌƒǞƖƒąĠƒÀĪ×ÍƒÓ×ĖƒÀĒÌĒ×ĖƒÍÀďÀÌù×ĖƒÓƵÀĝĝ×éÿÓĒ×ƒÍ×ĖƒĖ×ĠéùĖƒéÿƒĖéĝĠƕƒUÀƒÓØàéÿéĝéąÿƒ×İÍùĠĝƒù×Ėƒĝ×ĒĒ×ĖƒÆƒ
vocation a gricole ou urbaine prédominante  ». 
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ÚĝĒ×ƒÀÍĝĠ×ùù×þ×ÿĝƒď×ĒÐĠ×ƒÍąþþ×ƒĠÿƒ×İ×þďù×ƒÓƵÀďďùéÍÀĝéąÿƒÓĠƒÓØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒÓĠĒÀÌù×ƒĖéƒùƵąÿƒďĒ×ÿÓƒ×ÿƒÍąþďĝ×ƒùÀƒÓéƦ
þ×ÿĖéąÿƒØÍąùąáéđĠ×ƒďĒØÍØÓ×þþ×ÿĝƒØĪąđĠØ×ƖƒÀéÿĖéƒđĠ×ƒùƵÀĖď×ÍĝƒØÍąÿąþéđĠ×ƒĪéÀƒùÀƒďĒąÓĠÍĝéąÿƒÓ×ƒÌąéĖƒƪÌąéĖƒÓƵĎĠĪĒ×ƒ
ou énergie), et pour finir la compo sante sociale via les loisirs et le divertissement que peuvent offrir les forêts.  

Avec une surface boisée de 378 000 hectares (+/ - 15 000 ha), la Bretagne figure parmi les régions les moins boisées 
de France. Son taux de boisement, ÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒÓƵ×ÿĪéĒąÿƒōŏƒÆƒōŐƒǞƒƪÓ×ĠİƒàąéĖƒþąéÿĖƒđĠ×ƒù×ƒĝÀĠİƒþąı×ÿƒÿÀĝéąÿÀùƫ, est 
néanmoins en constante augmentation depuis le XIXème siècle notamment grâce à des vagues de plantations et à un 
abandon des terres agricoles des fonds de vallées au profit des boisements. 

1ƵÀĠĝĒ×ƒďÀĒĝƖƒùÀƒàąĒÚĝƒÌĒ×ĝąÿÿ×ƒ×ĖĝƒÆƒŕŌƒǞƒďĒéĪØ×ƖƒÍ×ƒđĠéƒ×İďùéđĠ×ƒĖąÿƒàąĒĝƒþąĒÍ×ùù×þ×ÿĝƒ×ĝƒĖ×ĖƒĖĠď×ĒàéÍé×ĖƒÌąéĖØ×ĖƒÓ×ƒ
petite taille (62% font moins de 5  ha). Ces boisements, bien répartis sur la région, occupent souvent des terres à fortes 
contraintes pour une mise en valeur agricole. La forêt bretonne possède cependant des grands massifs forestiers iné-
áÀù×þ×ÿĝƒĒØďÀĒĝéĖƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕƒ5ÿƒĝ×Ēþ×ĖƒÓƵ×ĖĖ×ÿces, la forêt bretonne est nettement dominée par les essences 
à×ĠéùùĠ×ĖƕƒUƵGùù×-et-Vilaine est le département le moins boisé en Bretagne, son taux de boisement est environ de 10%, 
mais avec un taux de propriété publique forestière plus élevé que pour les autres départements. La forêt fermée domine 
à plus de 90% dans la répartition  des forêts par couverture du sol.  

Le Pays de Vitré est représentatif du contexte régional et départemental. Les boisements restants sont très localisés, 
þÀéĖƒĒ×ďĒØĖ×ÿĝ×ÿĝƒÓ×ĖƒĖĠĒàÀÍ×ĖƒÍąÿĝéÿĠ×ĖƒÿąÿƒÿØáùéá×ÀÌù×ĖƒÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƖƒÍąþþ×ƒùÀƒ>ąĒÚĝƒÓĠƒk×ĒĝĒ×ƖƒùÀƒ>ąĒÚĝƒ
de la Guerche, la Forêt de la Corbière contiguë à la >ąĒÚĝƒÓ×ƒ+æ×ĪĒØƒ×ĝƒùÀƒ>ąĒÚĝƒÓƵ ĒÀéĶ×ƕ  
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ŎƕōƕŎ U5ƒn5r5 |ƒ*a+ ?5n 

 

5ÿƒ*Ē×ĝÀáÿ×Ɩƒù×ƒÌąÍÀá×ƒÀƒØĝØƒÍĒØØƒďÀĒƒùƵæąþþ×ƒÆƒďÀĒĝéĒƒÓĠƒZąı×ÿ-Âge mais il a surtout été développé à partir du XVIème 
ĖéÝÍù×ƒ×ĝƒĖƵ×ĖĝƒÓ×ÿĖéàéØƒÆƒďÀĒĝéĒƒÓĠƒ­G­ème ĖéÝÍù×ƒÀĪ×Íƒù×ĖƒĒØĪąùĠĝéąÿĖƒæ×ĒÌÀáÝĒ×Ėƒ×ĝƒàąÿÍéÝĒ×ĖƕƒUƵąÌó×ÍĝéàƒďĒ×þé×ĒƒØĝÀéĝƒÀùąĒĖƒ
de parquer les animaux, ÀĠđĠ×ùƒĖƵ×ĖĝƒďĒąáĒ×ĖĖéĪ×þ×ÿĝƒÀóąĠĝØƒù×ƒĒćù×ƒÓ×ƒàąĠĒÿéĝĠĒ×ƒ×ÿƒÌąéĖƒÆƒùƵąĒéáéÿ×ƒÓ×ƒùÀƒĝÀéùù×ƒ×ÿƒ
ØþąÿÓ×ƒ×ĝƒ×ÿƒĒÀáąĖĖ×ĖƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƕƒ5ÿƒąĠĝĒ×Ɩƒ×ÿƒ*Ē×ĝÀáÿ×ƖƒùƵąĒéáéÿ×ƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒ×ĖĝƒØáÀù×þ×ÿĝƒÆƒÀĖĖąÍé×ĒƒÆƒùÀƒá×Ėĝéąÿƒ
Ó×ƒùƵ×ÀĠƖƒÍąþďĝ×ƒĝ×ÿĠƒÓ×ƒùÀƒÿÀĝĠĒ×ƒéþď×ĒþØÀÌle des sous-sols. Néanmoins, à partir des années 50, la mécanisation de 
ùƵÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒÀƒéÿÓĠéĝƒùƵÀáĒÀÿÓéĖĖ×þ×ÿĝƒÓ×ĖƒďÀĒÍ×ùù×ĖƒÀĠƒÓØĝĒéþ×ÿĝƒÓĠƒÌąÍÀá×ƕƒ ĠóąĠĒÓƵæĠéƖƒù×ƒùéÿØÀéĒ×ƒÌąÍÀá×ĒƒÌĒ×ĝąÿƒ×Ėĝƒ
évalué à 114 500 km en 2018 selon la direction interrégionale nord-eĖĝƒÓ×ƒùƵG?[. 

U×ĖƒæÀé×Ėƒÿ×ƒĖąÿĝƒďÀĖƒĝąĠĝ×ĖƒĖ×þÌùÀÌù×ĖƒÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƕƒ5ùù×ĖƒďĒØĖ×ÿĝ×ÿĝƒÀĠƒÍąÿĝĒÀéĒ×ƒĠÿ×ƒáĒÀÿÓ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒÓ×ƒ
structures, de compositions végétales, etc., diversité résultant des conditions locales (sol, climat, relief et usages). Le 
chêne pédoncĠùØƒ×ĖĝƒĖąĠĪ×ÿĝƒùƵ×ĖďÝÍ×ƒÓąþéÿÀÿĝ×ƒďÀĒàąéĖƒÀÍÍąþďÀáÿØ×ƒÓĠƒæÚĝĒ×ƒ×ĝƒÓĠƒÍæÄĝÀéáÿé×ĒƕƒU×ĖƒæÀé×ĖƒÓ×ƒÍąÿéƦ
àÝĒ×ĖƒĒ×Ėĝ×ÿĝƒĒÀĒ×Ėƒ×ĝƒùąÍÀùéĖØ×ĖƕƒUÀƒĖĝĒÀĝ×ƒÀĒÌĠĖĝéĪ×ƒ×ĖĝƒĖąĠĪ×ÿĝƒÓąþéÿØ×ƒďÀĒƒù×ƒďĒĠÿ×ùùé×ĒƖƒùƵÀĠÌØďéÿ×Ɩƒù×ƒĒąĖé×ĒƖƒĪąéĒ×ƒ
ùƵÀóąÿÍƒÓƵ5ĠĒąď×ƒĖĠĒƒĖąùĖƒďÀĠĪĒ×Ė ×ĝƒÀÍéÓ×ĖƕƒUƵÀĠùÿ×ƒáùĠĝéÿ×Ġİƒ×ĝƒù×ƒĖÀĠù×ƒďĒ×ÿÿ×ÿĝƒù×ƒĒ×ùÀéĖƒÓÀÿĖƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒÓ×ƒÌÀĖ-fonds. 
Sur le littoral légumier, les simples talus enherbés ou les murets remplacent la haie car ils résistent mieux au vent et 
ÿƵ×þďÚÍæ×ÿĝƒďÀĖƒù×ĖƒùØáĠþ×ĖƒÓ×ƒďąĠĖĖ×Ēƕ 

Au-delà des haies, le bocage est également diversifié sur le territoire. Ainsi les bocages bretons présentent de multiples 
ĪéĖÀá×ĖƒÀùùÀÿĝƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒÓ×ÿĖ×ƒĝĒÀÓéĝéąÿÿ×ùƒÀĠİƒĖĠĒàÀÍ×ĖƒĒ×þ×þÌĒØ×ĖƒÆƒùƵÀùùĠĒ×ƒÓƵąď×ÿàé×ùÓƕƒU×ƒÌąÍÀá×ƒÓƵGùù×-et-Vilaine 
est celui qui a connu la plus forte régression en Bretagne entre 1996 et 2008 ( -17,7%). 

Linéaire de haies (arborées, arbustives et cordons boisés) en Bretagne en 2018  

Source : IGN dans le cadre du Plan Bois Energie Bretagne 2015-2020  

rĠéĪÀÿĝƒù×ĖƒÀĠĝ×ĠĒĖƖƒùÀƒÓØàéÿéĝéąÿƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒď×ĠĝƒĪÀĒé×Ēƕƒ+×ď×ÿÓÀÿĝƖƒÍ×ĖƒÓØàéÿéĝéąÿĖƒĖƵÀÍÍąĒÓ×ÿĝƒĖĠĒƒù×ƒàÀéĝƒđĠ×ƒùÀƒæÀé×ƒ
ÍąÿĖĝéĝĠ×ƒùÀƒÍąþďąĖÀÿĝ×ƒØùØþ×ÿĝÀéĒ×ƒÓĠƒÌąÍÀá×ƕƒZÀéĖƒùÀƒÿąĝéąÿƒÓ×ƒÌąÍÀá×ƒÿ×ƒĖƵÀĒĒÚĝ×ƒďÀĖƒÆƒùÀƒĖéþďù×ƒÓ×ĖÍĒéďĝéąÿƒ
ÓƵĠÿƒÍąþďù×İ×ƒéÿĝ×ĒÍąÿÿecté de linéaires arborés, de talus et de fossés. Elle prend également en compte les élé-
ments associés tels que les prairies (permanentes ou temporaires), les cultures, les bosquets, les vergers, les mares, 
etc., ainsi que les relations qui existent entre ces divers éléments linéaires et surfaciques. 

1ƵÀďĒÝĖƒùÀƒĖıÿĝæÝĖ×ƒÓ×ƒP×Àÿ-Christophe et Stéphane Marchandeau (ONCFS, 1996), le terme bocage désigne « un 
type de paysage agraire, résultant des évolutions conjuguées du milieu naturel et de la société rurale ». 
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U×ƒÌąÍÀá×ƒÿƵ×ĖĝƒďÀĖƒĠÿ×ƒÍąþďąĖÀÿĝ×ƒÿÀĝĠĒ×ùù×ƒĠÿéàąĒþØþ×ÿĝƒĒØďÀĒĝé×ƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƖƒþÀéĖƒéùƒĒ×Ėĝ×ƒ
ÿØÀÿþąéÿĖƒďĒØĖ×ÿĝƒÓÀÿĖƒÍ×ĒĝÀéÿ×ĖƒĶąÿ×ĖƖƒďĒéÿÍéďÀù×þ×ÿĝƒÆƒùƵest du territoire mais selon des degrés de densité très 
ĪÀĒéÀÌù×ĖƕƒUƵØĪąùĠĝéąÿƒÓ×Ėƒĝ×ÍæÿéđĠ×Ėƒ×ĝƒďĒÀĝéđĠ×ĖƒÀáĒéÍąù×ĖƒÀĠƒþéùé×ĠƒÓĠƒ­­ème siècle ont eu pour conséquences un 
ďæØÿąþÝÿ×ƒÓƵÀĒÀĖ×þ×ÿĝƒ×ĝƒÓ×ƒĒ×þ×þÌĒ×þ×ÿĝƕƒ*é×ÿƒđĠ×ƒÍ×ùÀƒĖąéĝƒĒØĪąùĠƒ×ĝƒđĠ×ƒù×ƒÌąÍÀá×ƒĖąéĝƒď×ĒÐĠƒÍąþþ×ƒĠÿƒ×ÿó×Ġƒ
majeur pour la biodiversité, et malgré des opérations de plantation de haies, le bocage national semble actue llement 
toujours en repli.  

Ce sont les paysages de plateaux qui ont connu les plus fortes modifications par un agrandissement systématique des 
parcelles et un fort recul bocager. Ils présentent désormais un paysage « ÓƵąď×ÿàé×ùÓ ». A contrario, les fonds de vallées 
les plus encaissés se sont progressivement fermés par des boisements spontanés ou volontaires. Ils ont été complè-
tement délaissés car jugés incompatibles avec les nouvelles pratiques agricoles. Il y a une rupture certaine entre les 
ďùÀĝ×ÀĠİƒđĠéƒĖƵąĠĪĒ×ÿĝƒÀĠƒĒ×áÀĒÓƒ×ĝƒù×ĖƒĪallées encaissées boisées. Cette dynamique est visible sur le Pays de Vitré, avec 
un bocage plus dense le long des vallées fluviales (Vilaine, Seiche et Semnon principalement) et des plateaux au bocage 
Ē×ùéÍĝĠ×ùƒÆƒùƵouest entre Janzé et Châĝ×ÀĠáéĒąÿƕƒUÀƒĖéĝĠÀĝéąÿƒáØÿØĒÀù×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×Ėĝƒþéİĝ×Ɩƒù×ƒÌąÍÀá×ƒÿƵa pas 
complètement disparu mais il est parfois relictuel, ou prend plutôt la forme de bosquets et de bois. Néanmoins, comme 
dit ci -Ó×ĖĖĠĖƖƒÍ×ĒĝÀéÿ×ĖƒĪÀùùØ×ĖƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒąÿĝƒÍąÿĖ×ĒĪØ un caractère plus bocager, de même que les 
ÀÌąĒÓĖƒÓ×ĖƒþÀĖĖéàĖƒàąĒ×Ėĝé×ĒĖƒÆƒùƵest du territoire. Par ailleurs, une zone bocagère dense est identifiée par le SRCE 
Íąþþ×ƒĠÿ×ƒ×ÿĝéĝØƒÿÀĝĠĒ×ùù×ƒæąþąáÝÿ×ƒÓƵĠÿƒĖ×Ġùƒĝ×ÿÀÿĝƒ×ĝƒÓƵÀĠƒþąéÿĖƒŐŌŌ ha, au nord-est du territoire, principalement 
localisée sur la commune de Princé. 

UƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ƒÍ×ƒÌąÍÀá×ƖƒþÚþ×ƒĒØĖéÓĠ×ùƖƒØĝÀéĝƒÓƵÀéùù×ĠĒĖƒùÀĒá×þ×ÿĝƒĖąĠùéáÿØ×ƒÓÀÿĖƒù×ƒÓéÀáÿąĖĝéÍƒÓĠƒr+ąyƒÓ×ƒŎŌōŔƕ 

 
Le programme « Breizh Bocage » vise à accompagner la réalisation d'études collectives et de travaux d'aménagement 
bocager à l'échelle d'un territoire, avec pour objectif premier de reconstituer les haies bocagères et les talus boisés. 
Initié par l'Union Européenne, le Conseil Régional de Bretagne, les Conseils Départementaux de la Région et l'Agence 
de l'eau Loire-Bretagne, le dispositif doit permettre  : 
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- Ó×ƒĒØÓĠéĒ×ƒù×ĖƒĝĒÀÿĖà×ĒĝĖƒÓ×ƒďąùùĠÀÿĝĖƒÓƵąĒéáéÿ×ƒÀáĒéÍąù×ƒĪ×ĒĖƒù×Ėƒ×ÀĠİƒĖĠď×ĒàéÍé×ùù×ĖƖ 
- de fournir de la biomasse et de favoriser la biodiversité,  
- de restaurer et revaloriser le bocage au sein du patrimoine naturel de la Bretagne. 

Le territoire du Pays de Vitré est concerné par le programme Breizh Bocage. Les opérateurs locaux de ces programmes 
sont  : 

¶ Eaux et Vilaine : Etablissement Public Territorial du Bassin (EPTB) de la Vilaine 
¶ Roche aux Fées Communauté 

Concernant Roche aux Fées Communauté (données RAFCOM - Stratégie territoriale 2023 -2027 Breizh bocage 3) : 116 
km de haies ont été plantées entre 2016 et 2023. 
Concernant Vitré Communauté (données EPTB Eaux et Vilaine) : 175 km de haies ont été plantées entre 2016 et 2023. 

Soit entre 2016 et 2023, 295 km de linéaires ont été plantés  ÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓĠƒr+ąyƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƕ 

A. Les enjeux du bocage  

Les haies traditionnelles avaient pour fonction de clôturer et de fournir du bois de chauffage. De nos jours, les haies 
ąÿĝƒÀĠĖĖéƒďùĠĖé×ĠĒĖƒĒćù×Ėƒ×ĖĖ×ÿĝé×ùĖƒđĠéƒÍąÿĝĒéÌĠ×ÿĝƒÆƒùƵØđĠéùéÌĒ×ƒÓĠƒþéùé×Ġƒ×ĝƒÍąÿĖĝéĝĠ×ÿĝƒĠÿƒĖıĖĝÝþ×ƒĒØáĠùÀĝ×ĠĒƒĝĒÝĖƒ
efficace.  

Description schématique des différents rôles des haies  

Source : Eaux et Rivières 

B. Effets sur le climat  

U×ƒÌąÍÀá×ƒÀƒØÿąĒþØþ×ÿĝƒÓƵ×àà×ĝĖƒĖĠĒƒù×ƒþéÍĒąÍùéþÀĝƒùąÍÀùƒÓ×ĖƒĒØáéąÿĖƕƒGùƒď×ĠĝƒÀĠĖĖéƒď×Ēþ×ĝĝĒ×ƒùƵÀĝĝØÿĠÀĝéąÿƒÓ×ĖƒĒéáĠ×ĠĒĖƒ
du macroclimat tel s que le vent, la tempête, la pluie ou encore la neige. Le bocage introduit une forte rugosité dans le 
ďÀıĖÀá×ƒÓ×ĖƒÍÀþďÀáÿ×ĖƖƒÍ×ƒđĠéƒÀƒďąĠĒƒ×àà×ĝƒÓ×ƒĒØáĠù×ĒƒùƵæıáĒąþØĝĒé×ƒÓ×ƒùƵÀéĒƖƒďéØá×ĒƒùƵØÿ×Ēáé×ƒĒÀÓéÀĝéĪ×ƒ×ĝƒÓąÿÍƒùÀƒĝ×þƦ
pérature. 

C. Effets agronomiques  

|ÿ×ƒæÀé×ƒÍąÿĖĝéĝĠØ×ƒÓƵÀĒÌĒ×Ėƒ×ĝƒÀĒÌĠĖĝ×Ėƒà×ĠéùùĠĖƒÌé×ÿƒÓ×ÿĖ×ĖƒďĒąĝÝá×ƒĠÿ×ƒĖĠĒàÀÍ×ƒØđĠéĪÀù×ÿĝ×ƒÓ×ƒōőƒÆƒŎŌƒàąéĖƒùÀƒæÀĠĝ×ĠĒƒ
de la haie. De plus, les haies protègent les troupeaux du vent et limitent les risques de maladies pulmonaires sur les 



SCoT du Pays de Vitré  

 

3 | Annexes | 5ĝÀĝƒéÿéĝéÀùƒÓ×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ Page 18 

ó×Ġÿ×ĖƒĪ×ÀĠİƒÀĠƒďĒéÿĝ×þďĖƕƒGùƒàÀĠĝƒÀĠĖĖéƒĒ×þÀĒđĠ×ĒƒđĠƵÀĪ×ÍƒĠÿ×ƒæÀé×Ɩƒù×ĖƒÀÿéþÀĠİƒĒ×Ėĝ×ÿĝƒÀÌĒéĝØĖƒ×ĝƒÍéĒÍĠù×ÿĝƒþąéÿĖƖƒ
valorisant ainsi mieux le fourrage. 

En zone de culture, les haies implantées perpendiculairement au sens de la pente peuvent piéger les particules érodées. 
GùƒàÀĠĝƒĖÀĪąéĒƖƒđĠƵ×ÿƒàąÿÍĝéąÿƒÓĠƒĝıď×ƒÓ×ƒĖąùƖƒÓ×ƒùÀƒď×ÿĝ×ƒ×ĝƒÓ×Ėƒĝ×ÍæÿéđĠ×ĖƒÍĠùĝĠĒÀù×ĖƖƒùƵØĒąĖéąÿƒÓ×ĖƒĖąùĖƒď×Ġĝƒþąÿĝ×Ēƒ
óĠĖđĠƵÆƒŔŌƒĝąÿÿ×s de terre par hectare et par an. Les haies limitent donc les coulées de boue, de comblement des fossés 
et préservent ainsi le capital agronomique des sols. 

U×ĖƒæÀé×ĖƒĖąÿĝƒÀĠĖĖéƒÓ×ĖƒĒØáĠùÀĝ×ĠĒĖƒæıÓĒąùąáéđĠ×ĖƒďÀĒƒùÀƒÍÀďÀÍéĝØƒÓ×ƒĖĝąÍ÷Àá×ƒÓ×ƒùƵ×ÀĠƒÓÀÿĖƒù×ƒĖąùƕƒ5ÿƒ×àà×ĝƖƒù×ĖƒæÀé×Ėƒ
implantées sur les flancs de pentes, même faibles, freinent ùƵØÍąĠù×þ×ÿĝƒÓ×ƒùƵ×ÀĠƖƒď×Ēþ×ĝĝÀÿĝƒÀéÿĖéƒĖąÿƒéÿàéùĝĒÀĝéąÿƕƒ 

D. Effets sur la biodiversité  

U×ĖƒæÀé×ĖƒĖąÿĝƒÀĠĖĖéƒÓ×ĖƒĖąĠĒÍ×ĖƒÓ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒÀÿéþÀù×Ėƒ×ĝƒĪØáØĝÀù×ĖƒĝĒÝĖƒéþďąĒĝÀÿĝ×Ėƕƒ+Ƶ×ĖĝƒĠÿƒæÀÌéĝÀĝƒđĠéƒàąĠĒÿéĝƒ
nourriture, abri et site de reproduction à de nombreuses espèces vivantes.  

ƒÍ×ĝĝ×ƒÿąĝéąÿƒÓƵæÀÌéĝÀĝƒĖƵÀóąĠĝ×ƒùÀƒÿąĝéąÿƒÓ×ƒÍąĒĒéÓąĒƕƒ5ÿƒ×àà×ĝƖƒÓ×ƒÿąþÌĒ×ĠİƒÀÿéþÀĠİƒĖ×ƒÓØďùÀÍ×ÿĝƒÓÀÿĖƒùƵ×ĖďÀÍ×ƒ×ÿƒ
suivant les haies. Par exemple, la plupart des chauves-souris utilisent abondamment les haies : celles-ci leur servent de 
guide de circulatéąÿƒÓÀÿĖƒùƵ×ĖďÀÍ×ƖƒÓ×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓ×ƒÍæÀĖĖ×ƒÓéĒ×Íĝ×ƒ×ĝƒÓ×ƒĒØĖ×ĒĪąéĒƒÓƵÀĒÌĒ×ĖƒÍĒ×Ġİƒƪáìĝ×ĖƒùƵØĝØƫƕƒkąĠĒƒÍ×ĒƦ
taines espèces, une coupure de plus de 100 mètres ×ÿĝĒ×ƒÓ×ĠİƒæÀé×ĖƒÌùąđĠ×ƒù×ĠĒƒÍéĒÍĠùÀĝéąÿƒÓÀÿĖƒùƵ×ĖďÀÍ×ƒ×ĝƒĒØÓĠéĝƒÀéÿĖéƒ
leur territoire.  

Schéma de haie 

Source : Le bocage en Bretagne, OEB 2018 

E. Effets économiques  

La suppression des haies et le recalibrage des ruisseaux sont directement associés aux inondations. Le bocage permet 
ÓąÿÍƒùÀƒĒØÓĠÍĝéąÿƒÓĠƒĒéĖđĠ×ƒéÿąÿÓÀĝéąÿƖƒØĪéĝ×ƒù×ĖƒáùéĖĖ×þ×ÿĝĖƒÓ×ƒĝ×ĒĒÀéÿƒĪąéĒ×ƒùƵ×ààąÿÓĒ×þ×ÿĝƒÓ×ĖƒÌ×Ēá×Ėƕ 

Les haies peuvent apporter une source de revenus non négligeable, que ce soit une ressource énergétique ou comes-
tible  ƪàĒĠéĝĖƫƕƒUÀƒďĒéÿÍéďÀù×ƒĪÀùąĒéĖÀĝéąÿƒÓĠƒÌąéĖƒ×Ėĝƒù×ƒÌąéĖƒÓ×ƒÍæÀĠààÀá×ƕƒGùƒÀƒØĝØƒþąÿĝĒØƒđĠƵĠÿ×ƒþąı×ÿÿ×ƒÓ×ƒŐƖőƒ÷þƒÓ×ƒ
haie adulte entretenue tous les 15 ans (= 300 mètres par an) permettent  de chauffer une habitation.  
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F. Effets sur la société  

Le bocage apporte une beauté au site que beaucoup de citadins recherchent lors de leurs vacances ou loisirs. Le tou-
risme et le développement local mise donc sur le bocage pour apporter une qualité de vie à la région. Les haies peuvent 
aussi permettre une identité territoriale. En effet, les fermes prennent parfois des noms du type la Haie, le Chêne, etc. 

 

Ŏƕōƕŏ U5rƒ5rk +5rƒ ?nG+aU5rƒG[y5nZ51G Gn5r 

A. Données générales 

Au-delà des grands ensembles naturels liés au réseau hydrographique et aux ensembles boisés, on trouve sur le Pays 
de Vitré des espaces naturels intéressants pour la biodiversité au sein de la trame agricole. En effet, les zones de landes 
et de bocage dense occupées principalement par des prairies permanentes sont particulièrement favorables à la pré-
Ė×ÿÍ×ƒÓƵĠÿ×ƒàùąĒ×ƒ×ĝƒÓƵĠÿ×ƒàÀĠÿ×ƒĪÀĒéØ×Ėƕƒ+×ĖƒĶąÿ×ĖƒĖ×ƒĒ×ÿÍąÿĝĒ×ÿĝƒĖĠĒƒĠÿ×ƒÌąÿÿ×ƒďÀĒĝé×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƖƒ
notamment en périphérie des espaces boisØĖƒ×ĝƒÆƒďĒąİéþéĝØƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƕƒ5ùù×ĖƒĖąÿĝƒĖąĠĪ×ÿĝƒÀĖĖąÍéØ×ĖƒÆƒĠÿ×ƒá×Ėĝéąÿƒ
ÀáĒéÍąù×ƒąĒé×ÿĝØ×ƒĪ×ĒĖƒùƵØù×ĪÀá×ƕƒ 

B. UƵ×ĖďÀÍ×ƒÀáĒéÍąù×ƒÓÀÿĖƒù×ƒþéùé×ĠƒÿÀĝĠĒ×ù 

UƵÀÍĝéĪéĝØƒÀáĒéÍąù×ƒÍąĠĪĒ×ƒÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒĠÿ×ƒĝĒÝĖƒáĒÀÿÓ×ƒĖĠď×ĒàéÍé×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƕƒaĒƖƒÓÀÿĖƒĠÿƒÍąÿĝ×İĝ×ƒďØĒéĠĒÌÀéÿƒÀĪ×Íƒ
ùƵÀĝĝĒÀÍĝéąÿƒÓ×ĖƒáĒÀÿÓ×ĖƒĪéùù×ĖƖƒ×ùù×ƒĖĠÌéĝƒÓ×ĖƒÌąĠù×Ī×ĒĖ×þ×ÿĝĖƒéþďąĒĝÀÿĝĖ : forte pression urbaine, nouvelles demandes 
des consommateuĒĖƒ×ÿƒþÀĝéÝĒ×ƒÓ×ƒđĠÀùéĝØƒ×ĝƒÓ×ƒĝĒÀÐÀÌéùéĝØƒÀĠİđĠ×ùĖƒ×ùù×ƒÓąéĝƒĖƵÀÓÀďĝ×Ēƕƒ+×ƒÍąÿĝ×İĝ×ƒÀƒÓƵÀéùù×ĠĒĖƒØĝØƒ
Ē×ùÀıØƒÓÀÿĖƒù×ĖƒďĒØÍąÿéĖÀĝéąÿĖƒÓĠƒ?Ē×ÿ×ùù×ƒÓ×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒÓąÿĝƒéùƒàÀĠĝƒÀÿĝéÍéď×Ēƒù×ĖƒÍąÿĖØđĠ×ÿÍ×Ėƕƒ5ÿƒ×àà×ĝƖƒùƵ×ĖďÀÍ×ƒ
agricole peut lui aussi, dans certaines conditions de cultures, abriter une faune et une flore diversifiées.  

 

Les haies bocagères constituent un appui capital au bon équilibre des milieux.  Régulateur hydrologique, protec-
teur face aux aléas climatiques, habitat, site de reproduction et ressource nourricière, etc. Le réseau bocager tient 
de multiples rôles favorables au territoire et à la biodiversité.  

Sa forte régression et sa diversification, à des degrés de densité très variables, en font un élément paysager 
fragile,  þÀĒđĠØƒďÀĒƒùÀƒĒĠďĝĠĒ×ƒ×ÿĝĒ×ƒù×ĖƒďÀıĖÀá×ĖƒÓƵąď×ÿàé×ùÓƒÓ×ĖƒďùÀĝ×ÀĠİƒ×ĝƒù×ĖƒĪÀùùØ×Ėƒ×ÿÍÀéĖĖØ×ĖƒÌąéĖØ×Ėƕ 

U×Ėƒ×ÿó×Ġİƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀĠİƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒéþďùéđĠ×ÿĝƒÓąÿÍƒÓƵ×ÿáÀá×Ēƒ×ĝƒÓ×ƒďąĠĒĖĠéĪĒ×ƒù×ĖƒÀÍĝéąÿĖƒÓ×ƒÓ×ÿĖéàéÍÀĝéąÿƒ
×ĝƒÓƵæąþąáØÿØéĖÀĝéąÿƒÓĠƒþÀéùùÀá×ƒÓ×ƒæÀé×ĖƖƒÀþąĒÍØ×ĖƒďÀĒƒù×ƒďĒąáĒÀþþ×ƒÓ×ƒĒ×ÍąÿĖĝĒĠÍĝéąÿƒÓ×ĖƒæÀé×ĖƒÌąÍÀáÝĒ×Ėƒ×ĝƒ
talus boisés.  
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éÿĖéƒù×ĖƒæÀé×Ėƒ×ĝƒďĒÀéĒé×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùù×ĖƒÀÌĒéĝ×ÿĝƒÓ×ƒÿąþÌĒ×ĠĖ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒÓƵąéĖ×ÀĠİƕƒ5ùù×ĖƒĖ×ĒĪ×ÿĝƒØáÀù×þ×ÿĝƒÓ×ƒùé×ĠİƒďĒéĪéƦ
ùØáéØĖƒďąĠĒƒù×ĖƒÓØďùÀÍ×þ×ÿĝĖƒÓ×ĖƒáĒÀÿÓĖƒþÀþþéàÝĒ×Ėƒ×ÿĝĒ×ƒù×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒÌąéĖØĖƒďùĠĖƒÓ×ÿĖ×ĖƕƒUƵÀÍĝéĪéĝØƒÓƵØù×ĪÀá×ƒ×Ėĝƒ
ÓƵÀĠĝÀÿĝƒďùĠĖƒàÀĪąĒÀÌù× à cette biodiversité dans les espaces agricoles car elle laisse parfois des terres en jachères, ou 
implique des fauches tardives des prairies. Ainsi, les prairies permanentes et semi-permanentes sont elles aussi sources 
de biodiversité. Néanmoins les parcelles ne doivent pas être complètement abandonnées, un entretien raisonné est 
ÿØÍ×ĖĖÀéĒ×ƖƒÓƵąĥƒùƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ƒùƵéþďùéÍÀĝéąÿƒÓĠƒþąÿÓ×ƒÀáĒéÍąù×ƕƒ5ÿàéÿƖƒù×ĖƒĪé×ĠİƒÀĒÌĒ×ĖƒĖąÿĝƒØáÀù×þ×ÿĝƒàÀĪąĒÀÌù×ĖƒÆƒ
ùƵÀÍÍĠ×éùƒÓ×ƒÍąùØąďĝÝĒ×ĖƒĖÀďĒąİıùąďæÀá×Ėƕ 
Les menaces pesant sur ces espaces sont de trois types principaux : 

¶ Le changement de pratiques agricoles (monoculture céréalière sur des grandes parcelles sans haies) ; 
¶ UƵÀÌÀÿÓąÿƒĝąĝÀùƒÓ×ƒÍ×ĖƒďÀĒÍ×ùù×ĖƒďÀĒƒùƵÀáĒéÍĠùĝĠĒ×ƒÍąÿÓĠéĖÀÿĝƒÆƒĠÿƒ×ÿàĒéÍæ×þ×ÿĝƒďĠéĖƒĠÿ×ƒà×Ēþ×ĝĠĒ×ƒÓĠƒþéùé×Ġƒ

défavorable à la biodiversité ; 
¶ U×ĖƒéþďÀÍĝĖƒÓ×ĖƒďĒąó×ĝĖƒÓƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƕ 

  

+×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒÀáĒéÍąù×Ėƒéÿĝ×ĒþØÓéÀéĒ×ĖƒĖąÿĝƒď×ĠƒĪÀùąĒéĖØĖƒÀùąĒĖƒđĠƵéùĖƒĒ×ďĒØĖ×ÿĝ×ÿĝƒĠÿ×ƒĖąĠĒÍ×ƒďąĝ×ÿĝé×ùù×ƒÓ×ƒÌéąÓéƦ
versité. Ces espaces sont éparpillés un peu partout sur le territoire, selon les activités agricoles et les milieux naturels 
présents, mais ils contribuent à fournir un maillage non négligeable comme support de biodiversité. La préservation 
Ó×ƒÍ×ĖƒĖ×Íĝ×ĠĒĖƒÓąéĝƒÚĝĒ×ƒéÿĝØáĒØ×ƒÓÀÿĖƒù×ĖƒÓąÍĠþ×ÿĝĖƒÓƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƖƒÀàéÿƒđĠƵéùĖƒÿ×ƒĖąé×ÿĝƒďÀĖƒéþďÀÍĝØĖƒďÀĒƒù×ĖƒďĒąó×ĝĖƒ
ÓƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƕ 

ĠóąĠĒÓƵæĠéƖƒù×Ėƒ×ÿó×Ġİƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀĠİƒÓĠƒÌąÍÀá×ƒ×ĝƒÓ×ĖƒĶąÿ×ĖƒďĒÀéĒéÀù×ĖƒĖąÿĝƒù×ƒďùĠĖƒĖąĠĪ×ÿĝƒÍąÿÿĠĖƒÓĠƒþąÿÓ×ƒ
agricole et des collectivités mais peinent à trouver une traduction sur le terrain.  
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ŎƕōƕŐ U5rƒ§ UU55rƒ>U|§G U5rƒ5yƒZGUG5|­ƒD|ZG15rƒrra+G5r 

A. Vallées fluviales  

5ÿƒĒÀéĖąÿƒÓ×ƒĖąùĖƒÌĒ×ĝąÿĖƒď×Ġƒď×ĒþØÀÌù×ĖƖƒùƵ×ÀĠƒÓ×ƒďùĠé×ƒĒĠéĖĖ×ùù×ƒ×ĝƒÓąÿÿ×ƒÿÀéĖĖÀÿÍ×ƒÆƒĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒæıÓĒąáĒÀďæéđĠ×ƒÓƵĠÿ×ƒ
ĝĒÝĖƒáĒÀÿÓ×ƒÓ×ÿĖéĝØƒƗƒù×ƒùéÿØÀéĒ×ƒÍĠþĠùØƒÓ×ĖƒĒéĪéÝĒ×ĖƒÀĝĝ×éÿÓĒÀéĝƒĠÿ×ƒùąÿáĠ×ĠĒƒĝąĝÀù×ƒÓƵ×ÿĪéĒąÿƒŏŌƒŌŌŌƒ÷þƕ 

+×ƒĒØĖ×ÀĠƒæıÓĒąáĒÀďæéđĠ×ƒ×ĖĝƒÀĠĝąÿąþ×ƒƪùÀƒþÀóąĒéĝØƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÌĒ×ĝąÿĖƒďĒ×ÿÿ×ÿĝƒù×ĠĒƒĖąĠĒÍ×ƖƒĖƵØÍąĠù×ÿĝƒ×ĝƒĖ×ƒ
ó×ĝĝ×ÿĝƒ×ÿƒþ×ĒƒÀĠƒĖ×éÿƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƫƒ×ĝƒÍąþďąĖØƒÓƵĠÿƒáĒÀÿÓƒÿąþÌĒ×ƒÓ×ƒÌÀĖĖéÿĖƒĪ×ĒĖÀÿĝĖƒÓ×ƒĝÀéùù×ƒĪÀĒéÀÌù×ƖƒþÀóąĒéĝÀéĒ×Ʀ
ment restreinte. Le nombr×ƒÍąÿĖØđĠ×ÿĝƒÓ×ƒÌÀĖĖéÿĖƒĪ×ĒĖÀÿĝĖƒÀıÀÿĝƒĠÿƒ×İĠĝąéĒ×ƒ×ÿƒþ×Ēƒ×İďùéđĠ×Ɩƒ×ÿƒďÀĒĝé×ƖƒùƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒ
×ÿƒ*Ē×ĝÀáÿ×ƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒÀþďæéæÀùéÿ×ĖƖƒđĠéƒþéáĒ×ÿĝƒ×ÿĝĒ×ƒþéùé×ĠƒþÀĒéÿƒ×ĝƒþéùé×ĠƒÓƵ×ÀĠƒÓąĠÍ×ƕ 

1×ƒþÀÿéÝĒ×ƒďùĠĖƒďĒØÍéĖ×ƖƒùƵest-Bretagne (sauf bassin du Couesnon) se caractérise par des grands bassins hydrogra-
phiques (Vilaine, Oust et leurs affluents) aux pentes réduites. Leurs débits sont assez faibles (inférieurs à 12 L/s/km²) 
×ĝƒùƵØĝéÀá×ƒ×ĖĝƒďĒąÿąÿÍØƒƪÀĪ×ÍƒÓ×ĖƒÓØÌéĝĖƒďÀĒàąéĖƒÿĠùĖƫƕƒ5ÿƒØĝØƖƒù×Ėƒ×ÀĠİƒĖąÿĝƒďùĠĖƒÍæÀĠÓ×ĖƒđĠƵÆƒùƵąĠ×ĖĝƒƪŎŐƒ- 25°C). Le 
bassin du Couesnon se différencie par son sous-sol granitique et son relief plus accentué qui induit un réseau hydro-
áĒÀďæéđĠ×ƒÀĠƒÓØÌéĝƒÓƵØĝéÀá×ƒďùĠĖƒĖąĠĝ×ÿĠƒđĠ×ƒù×ĖƒÀĠĝĒ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒďÀĒĝé×ƒąĒé×ÿĝÀù×ƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƕƒUÀƒĒéÍæ×ĖĖ×ƒ
×ÿƒ×ĖďÝÍ×Ėƒ×Ėĝƒ×ÿƒáØÿØĒÀùƒďùĠĖƒéþďąĒĝÀÿĝ×ƒÆƒùƵest où le réseau hydrographique plus lent, aux étiages sévères et aux 
températures plus élevées, est le domaine des potamots (crépu, pectiné, perfolié, etc.), de la callitriche à angles obtus, 
du myriophylle en épi  et du nénuphar jaune. Les poissons présents sont des espèces thermophiles : le brochet, le che-
vesne, le goujon, le gardon et la perche. 

Le Pays de Vitré est traversé par un chevelu hydrographique dense réparti au sein de 3 grandes entités hydrologiques, 
du nord au sud : la Vilaine, la Seiche et le Semnon. 

B. Milieux humides associés  : mares, étangs et tourbières  

rĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒr+ąyƖƒùÀƒþÀóąĒéĝØƒÓ×ĖƒĶąÿÀá×ĖƒĒÝáù×þ×ÿĝÀéĒ×Ėƒ×ĝƒÓes inventaires concernent des milieux 
humides tels que les étangs, les tourbières et les fonds de vallées. Ces milieux, ÀĖĖąÍéØĖƒÀĠİƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒĒ×ďĒØĖ×ÿĝ×ÿĝƒ
Ġÿƒ×ÿĖ×þÌù×ƒéÿĝ×ĒÍąÿÿ×ÍĝØƒÀÌĒéĝÀÿĝƒĠÿ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒĒéÍæ×ƒ×ĝƒĪÀĒéØ×ƕƒGùƒĖƵÀáéĝƒďÀĒƒ×İ×þďù×ƒÓ×ĖƒĪÀùùØes de la Vilaine, de la 
Seiche et du Semnon, ou des Etangs de la Forge et de Marcillé-Robert. 

Les prairies inondables de fonds de vallée, ainsi que les étangs et mares abritent de nombreuses espèces typiques des 
zones humides. En dehors des espèces piscicoles rares (chabot, loche de rivière, etc.), ces zones humides ont un intérêt 
particulier pour les amphibiens (les tritons et salamandres par exemple), les mammifères (musaraigne aquatique, cam-
ďÀáÿąùƒÀþďæéÌé×ƒąĠƒĪéĖąÿƒÓƵ5ĠĒąď×ƫƒąĠƒ×ÿÍąĒ×ƒù×ĖƒéÿĖ×Íĝ×ĖƒƪÀáĒéąÿƒÓ×ƒZ×ĒÍĠĒ×ƫƕ 

+×ĝĝ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒÓƵæÀÌéĝÀĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒ×ÿƒéÿĝ×ĒÀÍĝéąÿƒÀĪ×Íƒù×ƒþéùé×ĠƒàąĒ×Ėĝé×ĒƒƪØáÀù×þ×ÿĝƒďĒØĖ×ÿĝĖƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒr+ąyƫƒ
ď×Ēþ×ĝƒùÀƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒÓƵĠÿ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒàÀĠÿéĖĝéđĠ×ƒĒ×þÀĒđĠÀÌù×ƕƒ+Ƶ×ĖĝƒďÀĒƒ×İ×þďù×ƒù×ƒÍÀĖƒďąĠĒƒùƵÀĪéàÀĠÿ×ƒđĠéƒàĒØđĠ×ÿĝ×ƒÍ×Ėƒ
espaces. Notons la présence du martin-ďÚÍæ×ĠĒƖƒþÀéĖƒéùƒÿƵ×ĖĝƒďÀĖƒĒÀĒ×ƒÀĠĖĖéƒÓƵąÌĖ×ĒĪ×ĒƒĖĠĒƒÍ×ĖƒØĝÀÿáĖƒÓ×ĖƒÀÿÀĝéÓØĖƒ
venant se reposer ou des aigrettes venant chasser dans leurs eaux.  

U×ƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×ĖĝƒÍąÿÍ×ĒÿØƒďÀĒƒĠÿ×ƒÓ×ÿĖéĝØƒÿąÿƒÿØáùéá×ÀÌù×ƒÓƵØĝÀÿáĖƒ×ĝƒÓ×ƒþÀĒ×ĖƒÓąÿĝƒÍ×ĒĝÀéÿ×ĖƒĖąÿĝƒďĒąĝØáØ×ĖƒďÀĒƒ
un zonage réglementaire. 
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Les milieux humides sont bien représentés sur le territoire du SCoT.  Les cąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒØĝÀÿáĖƒ×ĝƒĝąĠĒÌéÝĒ×ĖƒÀĖĖĠƦ
rent une richesse écologique. Ces différents espaces sont  également favorables à la biodiversité en permettant 
ÿąĝÀþþ×ÿĝƒù×ƒÓØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒÓƵĠÿ×ƒàÀĠÿ×ƒ×ĝƒÓƵĠÿ×ƒàùąĒ×ƒÀđĠÀĝéđĠ×s et des ceintures de végétaux hygrophiles sur 
leurs pourtours. 

ZÀùáĒØƒĠÿ×ƒÓØáĒÀÓÀĝéąÿƒéþďąĒĝÀÿĝ×ƒÓĠ×ƒÀĠİƒďĒÀĝéđĠ×ĖƒÀáĒéÍąù×ĖƒąĠƒÆƒùƵĠĒÌÀÿéĖÀĝéąÿƖƒÍ×ĒĝÀéÿ×ĖƒÓ×ƒÍ×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠƦ
mides ont conservé un intérêt écologique non négligeable. De plus, le réseau hydrographique relativement dense 
du territoire constitue un support de  choix pour les corridors écologiques.  

yąĠĝ×àąéĖƒĖĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÿÀĝéąÿÀùƖƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒąÿĝƒÍąÿÿĠƒÓ×ďĠéĖƒďùĠĖé×ĠĒĖƒÓéĶÀéÿ×ĖƒÓƵÀÿÿØ×Ėƒ
une régression sans précédent remettant en cause la richesse écologique de ces milieux.  Ainsi, nombre des 
×ĖďÝÍ×ĖƒéÿàØąÓØ×ĖƒÀĠİƒþéùé×ĠİƒæĠþéÓ×ĖƒĖąÿĝƒÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒ×ÿƒàąĒĝ×ƒĒØáĒ×ĖĖéąÿƕƒGùƒ×ĖĝƒÓąÿÍƒàąĒĝƒďĒąÌÀÌù×ƒđĠ×ƒÍ×ƒ
phénomène ait également eu lieu sur le Pays de Vitré. 

Les zones humides apparaissent comme des milieux naturels fragiles qui nécessitent une gestion adaptée pour 
þÀéÿĝ×ÿéĒƒ×ĝƒĒ×ÿàąĒÍ×Ēƒù×ĠĒĖƒàąÿÍĝéąÿÿÀùéĝØĖƒØÍąùąáéđĠ×Ėƒ×ĝƒæıÓĒÀĠùéđĠ×ĖƕƒU×ĖƒéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ĖƒÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒ×İéáØĖƒďÀĒƒù×ƒ
SDAGE Loire-Bretagne, et relayés par les SAGE, ď×ĠĪ×ÿĝƒď×Ēþ×ĝĝĒ×ƒÓƵÀþØùéąĒ×ĒƒùÀƒďĒąĝ×Íĝéąÿƒ×ĝƒùÀƒá×ĖĝéąÿƒÓ×ƒÍ×Ėƒ
espaces aux rôles si diversifiés. 
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ŎƕŎ ³a[ ?5rƒ1ƵG[y5n5yƒ5[§Gna[[5Z5[y U 

UƵąÌó×ÍĝéàƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒďÀĒĝé×ƒ×ĖĝƒÓ×ƒàąĠĒÿéĒƒĠÿ×ƒĪéĖéąÿƒÓ×ĖƒÓéààØĒ×ÿĝĖƒĶąÿÀá×Ėƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀĠİƒÓ×ƒďĒąĝ×Íĝéąÿƒ×ĝƒÓƵinven-
ĝÀéĒ×ƒďĒØĖ×ÿĝĖƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒr+ąyƒďÀĒþéƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×ĖƒÓéĖďąĖéĝéàĖƒ×İéĖĝÀÿĝĖƒ×ÿƒ>ĒÀÿÍ×ƖƒÆƒĖÀĪąéĒ : 

- les sites Natura 2000 (ZPS, ZSC, SIC),  
- les Arrêtés Préfectoraux de Protection du Biotope 

(APPB),  
- les parcs nationaux,  
- les parcs naturels régionaux (PNR),  
- les parcs naturels marins,  
- les réserves biologiques,  
- les réserves de biosphère,  
- les réserves intégrales de parc national,  
- les réserves nationales de chasse et faune sauvage, 

 

- les réserves naturelles nationales et régionales,  
- les sites acquis ou "assimilés" des Conservatoires 

d'espaces naturels,  
- les sites Ramsar,  
- les sites du Conservatoire du Littoral,  
- les Espaces Naturels Sensibles (ENS),  
- les ZNIEFF (Zones Naturelles d'Intérêt Ecologique 

Faunistique et Floristique), 
- ù×Ėƒ³G+aƒƪ³ąÿ×ĖƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒďąĠĒƒù×ƒ+ąÿĖ×ĒĪÀƦ

tion des Oiseaux). 

Afin de ne pas alourdir cette partie, seuls seront présentés ceux qui pourront être concernés par le SCoT  du Pays de 
Vitré . 

Ces zonages environnementaux sont complémentaires de la Stratégie nationale pour les aires protégées  (2021)  qui 
ďĒØĖ×ÿĝ×ƒĠÿƒďĒąáĒÀþþ×ƒÓƵÀÍĝéąÿĖƒÍąąĒÓąÿÿØƒďąĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×ĖƒÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×ĖƖƒĝ×ĒĒ×ĖĝĒ×ĖƒąĠƒþÀĒéĝéþ×ĖƖƒÆƒùƵæąĒéĶąÿƒ
2030.  Les aires protégées sont des espaces géographiques clairement définis, reconnus, consacrés et gérés, par tout 
moyen efficace, jur idique ou autre, afin d'assurer à long terme la conservation de la nature ainsi que les services éco-
systémiques et les valeurs culturelles qui leur sont associés. En fonction des enjeux du territoire (espèces menacées, 
écosystèmes fragiles, patrimoine cult urel, paysager, etc.), il existe deux niveaux de protection  : les aires protégées et 
ù×ĖƒĶąÿ×ĖƒÓ×ƒďĒąĝ×ÍĝéąÿƒàąĒĝ×ƒđĠéƒàąÿĝƒùƵąÌó×ĝƒÓƵĠÿƒÍÀÓĒ×ƒĒØáù×þ×ÿĝÀéĒ×ƒďùĠĖƒÍąÿĝĒÀéáÿÀÿĝƕ 

La stratégie ambitionne de protéger 30 % du territoire national et des eaux maritimes d'ici 2030, dont 10 % en protec-
tion renforcée (en 2021, seulement 1,8 % de ces espaces étaient sous protection forte).  

Au-delà de la création d'aires protégées, cette nouvelle stratégie donne aussi une place essentielle à la gestion de ces 
espaces, à travers 7 objectifs et 18 mesures : 

- 1ØĪ×ùąďď×ĒƒĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒÓƵÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×ĖƒĒØĖéùé×ÿĝƒÀĠİƒÍæÀÿá×þ×ÿĝĖƒáùąÌÀĠİ ; 
- ÍÍąþďÀáÿ×ĒƒùÀƒþéĖ×ƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƒÓƵĠÿ×ƒá×Ėĝéąÿƒ×ààéÍÀÍ×ƒ×ĝƒÀÓÀďĝØ×ƒÓĠƒĒØĖ×ÀĠƒÓƵÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×Ė ; 
- ÍÍąþďÀáÿ×ĒƒÓ×ĖƒÀÍĝéĪéĝØĖƒÓĠĒÀÌù×ĖƒÀĠƒĖ×éÿƒÓĠƒĒØĖ×ÀĠƒÓƵÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×Ė ; 
- +ąÿàąĒĝ×ĒƒùƵéÿĝØáĒÀĝéąÿƒÓĠƒĒØĖ×ÀĠƒÓƵÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×ĖƒÓÀÿĖƒù×Ėƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×Ė ; 
- n×ÿàąĒÍ×Ēƒù×ĖƒÍąąďØĒÀĝéĪ×ĖƒÆƒùƵéÿĝ×ĒÿÀĝéąÿÀùƒďąĠĒƒ×ÿĒÀı×ĒƒùƵØĒąĖéąÿƒÓ×ƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØ ; 
- |ÿƒĒØĖ×ÀĠƒďØĒ×ÿÿ×ƒÓƵÀéĒ×ĖƒďĒąĝØáØ×Ė ; 
- Conforter le rôle des aires protégées dans la connaissance de la biodiversité. 

ŎƕŎƕō U5rƒa|yGUrƒ15ƒ+a[[ Grr [+5ƒ1|ƒk ynGZaG[5ƒ[ y|n5UƒƗƒU5rƒ³[G5>> 

UƵØĝÀĝƒÓ×Ėƒùé×ĠİƒÓ×ĖƒĶąÿÀá×Ėƒ³[G5>>ƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƒ×ĖĝƒéÓ×ÿĝéđĠ×ƒÆƒÍ×ùĠéƒÓĒ×ĖĖØƒďąĠĒƒù×ƒr+ąyƒÓ×ƒŎŌōŔƖƒ
ÆƒùƵ×İÍ×ďĝéąÿƒÓ×ƒÓ×ĠİƒĖéĝ×ĖƒÓƵÀààù×ĠĒ×þ×ÿĝĖƒÍÀùÍÀéĒ×ĖƒđĠéƒąÿĝƒØĝØƒĒ×ĝéĒØĖƕƒ+×ĖƒØùØþ×ÿĝĖƒĖąÿĝƒÍÀĒĝąáĒÀďæéØĖƒÀĠİƒďÀá×Ėƒ
suivantes et listés dans le tableau ci-dessous. 

[ąĝąÿĖƒ×ÿàéÿƒđĠ×ƒùƵĠÿ×ƒÓ×Ėƒ³[G5>>ƒÓ×ƒĝıď×ƒōƒÍąĠĪĒ×ƒØáÀù×þ×ÿĝƒĠÿ×ƒĝąĠĒÌéÝĒ×ƒÍùÀĖĖØ×ƒÆƒùƵéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒĒØáéąÿÀùƒÓ×ĖƒĝąĠĒƦ
bières : la tourbière des Alleux. 
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NOM DU SITE TYPE 

Forêt d'Araize et étang de Saint -Morand ZNIEFF II 

Forêt de la Guerche ZNIEFF II 

Forêt du Pertre ZNIEFF II 

Lac de Haute Vilaine ZNIEFF II 

Bois et mare de la Longisais ZNIEFF I 

Etang de Carcraon ZNIEFF I 

Etang de Châtillon-en-Vendelais ZNIEFF I 

Etang de Corbière ZNIEFF I 

Etang de Fayelle ZNIEFF I 

Etang de la Noë ZNIEFF I 

Etang de la Verrerie ZNIEFF I 

Etang de Marcillé-Robert ZNIEFF I 

Etang de Paintourteau ZNIEFF I  

Etang de Pont-de-pierre ZNIEFF I 

Etang de Roches ZNIEFF I 

Etang de Saint-Morand ZNIEFF I 

Etang du moulin neuf en Argentré  ZNIEFF I 

Forêt d'Araize ZNIEFF I 

Landes de Jaunouse ZNIEFF I 

Réservoir de la Cantache ZNIEFF I 

Tourbière des Alleux ZNIEFF I 

Tourbière des Petits prés ZNIEFF I 

 

MILIEUX PROTEGES NOMBRE 

kùÀÿƒÓƵ×ÀĠƒƪØĝÀÿáƖƒùÀÍƖƒþÀĒ×ƫ 15 

Forêt, bois 4 

Lande 1 

Tourbière 2 

TOTAL 22 
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ŎƕŎƕŎ U5rƒ5rk +5rƒ[ y|n5Urƒr5[rG*U5rƒ1|ƒ+a[r5GUƒ15k ny5Z5[y Uƒƪ5[rƫƒ 

Le Conseil départemental  ÓƵGùù×-et-§éùÀéÿ×ƒþÝÿ×ƒĠÿ×ƒďąùéĝéđĠ×ƒÓƵÀÍæÀĝƒ×ĝƒÓ×ƒá×ĖĝéąÿƒÓ×ƒÍ×Ėƒĝ×ĒĒÀéÿĖƒÍùÀĖĖØĖƒ×ÿƒ5[rƕƒU×ƒ
département en compte une cinquantaine dont 6 se situent sur ou en bordure du Pays de Vitré  et concernant surtout 
des milieux humides et en particulier des étangs : 

¶ UƵØtang de la Forge sur la commune de Martigné-Ferchaud ; 
¶ UƵØtang de Marcillé-Robert sur la commune du même nom ; 
¶ La tourbière des Petits Prés à Erbrée ; 
¶ La forêt de la Corbière sur les communes de Marpiré et Châteaubourg  ; 
¶ UƵØĝÀÿáƒÓ×ƒ+æÄĝéùùąÿƒĖĠĒƒùÀƒÍąþþĠÿ×ƒÓ×ƒ+æÄĝéùùąÿ-en-Vendelais ; 
¶ Les landes de Jaunouse, en bordure de la commune de Montreuil-des-Landes. 

[ąĝąÿĖƒđĠ×ƒùƵéÿĝØĒÚĝƒÓ×ƒÍ×ĖƒĶąÿÀá×Ėƒ×ĖĝƒþąéÿÓĒ×ƒđĠ×ƒďąĠĒƒù×Ėƒ³[G5>>ƒďĠéĖđĠ×ƒùÀƒďùĠďÀĒĝƒĖąÿĝƒÓØóÆƒÍąĠĪ×ĒĝĖƒďÀĒƒÓ×Ėƒ
ZNIEFF de type I ou II. Seul un Ėéĝ×ƒÿƵ×ĖĝƒÍąĠĪ×ĒĝƒďÀĒƒÀĠÍĠÿƒÀĠĝĒ×ƒĶąÿÀá×ƖƒÓƵéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒąĠƒÓ×ƒďĒąĝ×Íĝéąÿ ƗƒùƵØĝÀÿáƒÓ×ƒùÀƒ
Forge. kÀĒƒÀéùù×ĠĒĖƖƒù×ĖƒŏƒØĝÀÿáĖƒąÿĝƒàÀéĝƒùƵąÌó×ĝƒÓ×ƒÍĒØÀĝéąÿĖƒÓ×ƒĒØĖ×ĒĪ×ĖƒąĒÿéĝæąùąáéđĠ×ĖƖƒéÿĝ×ĒÓéĖÀÿĝƒąĠƒùéþéĝÀÿĝƒàąĒĝ×Ʀ
þ×ÿĝƒùƵÀÍÍÝĖƒÆƒĠÿ×ƒďÀĒĝé×ƒÓ×ĖƒĖéĝ×Ėƕ  

A noter également, plus récemment, la labellisation délivrée par le Département, en 2024, de la « vallée nature », un 
ENS de 17 ha recensé sur Vitré, le long de la vallée de la Vilaine. 

UƵéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒÓ×Ėƒ³[G5>>ƒƪ³ąÿ×Ėƒ[ÀĝĠĒ×ùù×ĖƒÓƵGÿĝØĒÚĝƒ5ÍąùąáéđĠ×Ɩƒ>ÀĠÿéĖĝéđĠ×ƒ×ĝƒ>ùąĒéĖĝéđĠ×ƫƒ×ĖĝƒĠÿƒéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒÿÀƦ
ĝéąÿÀùƒØĝÀÌùéƒÆƒùƵéÿéĝéÀĝéĪ×ƒ×ĝƒĖąĠĖƒù×ƒÍąÿĝĒćù×ƒÓĠƒZéÿéĖĝÝĒ×ƒ×ÿƒÍæÀĒá×ƒÓ×ƒùƵ5ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƕƒGùƒ×ĖĝƒþéĖƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƒÓÀÿĖƒ
chaque région par les DirecĝéąÿĖƒnØáéąÿÀù×ĖƒÓ×ƒùƵ5ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƕƒ 

|ÿ×ƒ³[G5>>ƒÍąÿĖĝéĝĠ×ƒĠÿƒąĠĝéùƒÓ×ƒÍąÿÿÀéĖĖÀÿÍ×ƒÓĠƒďÀĝĒéþąéÿ×ƒÿÀĝéąÿÀùƒÓ×ƒùÀƒ>ĒÀÿÍ×ƕƒUƵéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒéÓ×ÿĝéàé×ƖƒùąÍÀùéĖ×ƒ
×ĝƒÓØÍĒéĝƒù×Ėƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ĖƒÓƵéÿĝØĒÚĝƒďÀĝĒéþąÿéÀùƒďąĠĒƒù×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒĪéĪÀÿĝ×Ėƒ×ĝƒù×ĖƒæÀÌéĝÀĝĖƕƒGùƒąĒáÀÿéĖ×ƒù×ƒĒ×ÍĠ×éùƒ×ĝƒùÀƒ
gestion de nombreuses données sur les milieux naturels, la faune et la flore. La validation scientifique des travaux 
×ĖĝƒÍąÿàéØ×ƒÀĠƒ+ąÿĖ×éùƒrÍé×ÿĝéàéđĠ×ƒnØáéąÿÀùƒÓĠƒkÀĝĒéþąéÿ×ƒ[ÀĝĠĒ×ùƒƪ+rnk[ƫƒ×ĝƒÀĠƒZĠĖØĠþƒ[ÀĝéąÿÀùƒÓƵDéĖĝąéĒ×ƒ
Naturelle. Il ne constitue pas une mesure de protecĝéąÿƒóĠĒéÓéđĠ×ƒÓéĒ×Íĝ×ƕƒyąĠĝ×àąéĖƖƒùƵąÌó×ÍĝéàƒďĒéÿÍéďÀùƒÓ×ƒÍ×ĝƒ
éÿĪ×ÿĝÀéĒ×ƒ×ĖĝƒÓƵÀéÓ×ĒƒÆƒùÀƒÓØÍéĖéąÿƒ×ÿƒþÀĝéÝĒ×ƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒĪéĖ-à-vis du principe de la préserva-
tion du patrimoine naturel.  

Une ZNIEFF est un secteur du territoire particulièrement intéressant sur le plan écologique, participant au main-
ĝé×ÿƒÓ×ĖƒáĒÀÿÓĖƒØđĠéùéÌĒ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒąĠƒÍąÿĖĝéĝĠÀÿĝƒù×ƒþéùé×ĠƒÓ×ƒĪé×ƒÓƵ×ĖďÝÍ×ĖƒÀÿéþÀù×Ėƒ×ĝƒĪØáØĝÀù×ĖƒĒÀĒ×ĖƖƒÍÀĒÀÍƦ
téristiques du patrimoine nature l régional. On distingue deux types de ZNIEFF :  

¶ les ³[G5>>ƒÓ×ƒĝıď×ƒGƖƒÓƵĠÿ×ƒĖĠď×ĒàéÍé×ƒáØÿØĒÀù×þ×ÿĝƒùéþéĝØ×ƖƒĖąÿĝƒÓØàéÿé×ĖƒďÀĒƒùÀƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒÓƵ×ĖďÝÍ×ĖƖƒ
ÓƵÀĖĖąÍéÀĝéąÿĖƒÓƵ×ĖďÝÍ×ĖƒąĠƒÓ×ƒþéùé×ĠİƒĒÀĒ×ĖƖƒĒ×þÀĒđĠÀÌù×ĖƒąĠƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖĝéđĠ×ĖƒÓĠƒďÀĝĒéþąéÿ×ƒÿÀĝĠĒ×ùƒ
national ou régional ; 

¶ les ZNIEFF de type II sont des grands ensembles naturels riches et peu modifiés, ou qui offrent des 
potentialités biologiques importantes. Les zones de type II peuvent inclure une ou plusieurs zones de 
type I. 
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ŎƕŎƕŏ U5rƒ5rk +5rƒ*aGr5rƒ+U rr5rƒ15rƒ+aZZ|[5rƒƪ5*+ƫƒ 

 

Bien que ce classement soit facultatif, une majorité des communes du Pays de Vitré ont mis en place cette procédure. 
UÀƒďùĠďÀĒĝƒÓ×ĖƒáĒÀÿÓĖƒþÀĖĖéàĖƒĖąÿĝƒùąáéđĠ×þ×ÿĝƒÍąĠĪ×ĒĝĖƒďÀĒƒÓƵÀĠĝĒ×ĖƒĶąÿÀá×ĖƒÓƵéÿĪ×ÿĝÀéĒ×ĖƒƪďĒéÿÍéďÀù×þ×ÿĝƒ×ÿƒ³[G5>>ƒ

UÀƒùąéƒÓĠƒōŔƒóĠéùù×ĝƒōŕŔőƒÀƒÍąÿàéØƒÀĠİƒÓØďÀĒĝ×þ×ÿĝĖƒùÀƒÍąþďØĝ×ÿÍ×ƒÓƻØùÀÌąĒ×Ēƒ×ĝƒþ×ĝĝĒ×ƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƒĠÿ×ƒ
politique de protection et d'ouverture au public des Espaces naturels Sensibles. Plus précisément, pour 
être classé ENS, les sites « doivent être constitués par des zones dont le caractère naturel est menacé 
et rendu vulnérable, actuellement ou potentiellement, soit en raison de la pression urbaine ou du déve-
ùąďď×þ×ÿĝƒÓ×ĖƒÀÍĝéĪéĝØĖƒØÍąÿąþéđĠ×ĖƒąĠƒÓ×ƒùąéĖéĒĖƖƒĖąéĝƒ×ÿƒĒÀéĖąÿƒÓƵĠÿƒéÿĝØĒÚĝƒparticulier eu égard à la 
đĠÀùéĝØƒÓĠƒĖéĝ×ƒąĠƒÀĠİƒÍÀĒÀÍĝØĒéĖĝéđĠ×ĖƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒĪØáØĝÀù×ĖƒąĠƒÀÿéþÀù×ĖƒđĠéƒĖƵıƒĝĒąĠĪ×ÿĝ ». 

Les Espaces naturels sensibles ont pour objectifs : 

¶ de ƶƒďĒØĖ×ĒĪ×ĒƒùÀƒđĠÀùéĝØƒÓ×ĖƒĖéĝ×ĖƖƒÓ×ĖƒďÀıĖÀá×ĖƖƒÓ×Ėƒþéùé×ĠİƒÿÀĝĠĒ×ùĖƖƒÓ×ĖƒÍæÀþďĖƒÓƵ×İďÀÿĖéąÿƒ
Ó×ĖƒÍĒĠ×Ėƒ×ĝƒÓƵÀĖĖĠĒ×ĒƒùÀƒĖÀĠĪ×áÀĒÓ×ƒÓ×ĖƒæÀÌéĝÀĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒƷ ; 

¶ ƶƒÓƵÀþØÿÀá×ĒƒÍ×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒďąĠĒƒÚĝĒ×ƒąĠĪ×ĒĝĖƒÀĠƒďĠÌùéÍƖƒĖÀĠàƒ×İÍ×ďĝéąÿƒóĠĖĝéàéØ×ƒďÀĒƒùÀƒàĒÀáéùéĝØƒÓĠƒ
milieu naturel ». 

Pour parvenir à remplir ces deux objectifs, les ENS peuvent être gérés en régie directe ou en délégation 
à d'autres opérateurs publics ou privés. Les départements possèdent deux outils principaux au service 
de cette compétence :  

¶ Un outil financier  ƗƒùÀƒďÀĒĝƒÓØďÀĒĝ×þ×ÿĝÀù×ƒÓ×ƒùÀƒĝÀİ×ƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒƪy ƫƒÓ×ĖĝéÿØ×ƒÆƒàéÿÀÿÍ×Ēƒù×Ėƒ
ENS. Le Conseil départemental peut utiliser le produit de cette taxe pour ses propres ENS ou/et 
sous forme de subventions à des organismes partenaires. Chaque Conseil départemental définit 
les modalités d'utilisation du produit de la taxe. Elle concerne globalement l'acquisition, l'aména-
gement, la gestion et l'éducation mais elle peut aussi être utilisée pour l'acquisition, l'aménage-
ment et la gestion des senti ers inscrits au Plan Départemental des Itinéraires de Promenade et 
de Randonnée (PDIPR) ainsi que des sites inscrits au Plan départemental des sites et itinéraires 
de sports de nature (PDESI) dès lors que les aménagements ne dégradent pas les sites. 

¶ Un outil juridique et foncier  : le droit de préemption. Le Département peut créer par délibération, 
des zones de préemption sur des espaces naturels remarquables. La création est principalement 
soumise à l'accord des communes concernées et/ou du Préfet et après consultation des orga-
nismes professionnels forestiers et agricoles. Les zones de préemption sont créées afin de ga-
rantir la sauvegarde des sites par la maîtrise foncière. 

Selon les caractéristiques territoriales et les critères qu'il se fixe, chaque Conseil départemental précise 
la nature des ENS. 

UƵÀĒĝéÍù×ƒUƕōōŏ-1 du Code Ó×ƒùƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƒďĒØÍéĖ×ƒđĠ×ƒù×ĖƒďùÀÿĖƒùąÍÀĠİƒÓƻĠĒÌÀÿéĖþ×ƒď×ĠĪ×ÿĝƒÍùÀĖĖ×ĒƒÍąþþ×ƒ×ĖďÀÍ×Ėƒ
boisés, les bois, forêts, parcs à conserver, à protéger ou à créer, qu'ils relèvent ou non du régime forestier, enclos 
ou non, attenant ou non à des habitations. Ce classement peut s'appliquer également à des arbres isolés, des 
haies ou réseaux de haies, des plantations d'alignements.  

Le classement interdit tout changement d'affectation ou tout mode d'occupation du sol de nature à compro-
mettre la conservation, la protection ou la création des boisements (article L.113-2 du Code Ó×ƒùƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƫƕƒUÀƒ
décision de classement est facultative sauf pour les communes soumises à la loi Littoral (article L.121-27 du Code 
Ó×ƒùƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƫƕ 
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Ó×ƒĝıď×ƒōƫƕƒUÀƒþÀóąĒéĝØƒÓ×ĖƒĶąÿ×ĖƒÍùÀĖĖØ×ĖƒĖąÿĝƒÓ×ƒĖĠď×ĒàéÍé×ƒþąÓ×Ėĝ×ƒþÀéĖƒùÀƒďĒąĝ×ÍĝéąÿƒĖĝĒéÍĝ×ƒđĠéƒÓØÍąĠù×ƒÓ×ƒùƵéÿĝ×ĒƦ
ÓéÍĝéąÿƒÓ×ƒÍæÀÿá×þ×ÿĝƒÓƵÀàà×ÍĝÀĝéąÿƒù×ĖƒĒ×ÿÓƒĝĒÝĖƒéÿĝØĒ×ĖĖÀÿĝ×ĖƒďąĠĒƒù×ƒĒØĖ×ÀĠƒØÍąùąáéđĠ×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕ 

 

 

ŎƕŎƕŐ U5rƒ5rk5+5rƒ ƒ5[P5|­ƒn5?Ga[ |­ƒka|nƒU ƒ*n5y ?[5 

Source ƗƒaÌĖ×ĒĪÀĝąéĒ×ƒÓ×ƒùƵ5ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒ×ÿƒ*Ē×ĝÀáÿ×ƒ 

Des espèces à enjeux régionaux de conservation ont été identifiées en Bretagne. Elles répondent à différents critères 
: menace de disparition, mauvais état de conservation, déterminantes  pour lƵéÓ×ÿĝéàéÍÀĝéąÿƒÓes zones naturelles d'inté-
rêts écologique faunistique ou floristique, tous ces critères étant évalués à l'échelle régionale. A ceux -ci sont ajoutés 
des critères à l'échelle nationale (le risque de disparition) ou européenne (directives Oiseaux annexe I ou Habitats an-
nexe II). 

UƵaÌĖ×ĒĪÀĝąéĒ×ƒÓ×ƒùƵenvironnement en Bretagne via la plateforme régionale Biodiv'Bretagne compile les données ver-
sées par divers organismes en Bretagne, dont les associations naturalistes et le conservatoire national botanique de 
Brest. Les organismes producteurs de données sont pour la plupart organisés en Observatoires régionaux faune flore. 
Toutes les espèces de Bretagne ÿƵont  pas fait l'objet d'une des évaluations citées précédemment  (ni ne sont présentes 
dans Biodiv'Bretagne). 

Sur le Pays de Vitré, on dénombre un peu plus de 130 espèces à enjeux régionaux (hors plantes continentales). La liste 
détaillée de ces espèces est disponible en ligne : https://bretagne -environnement.fr/tableau -de-bord/especes -en-
jeux-regionaux-communes-bretagne. 

https://bretagne-environnement.fr/tableau-de-bord/especes-enjeux-regionaux-communes-bretagne
https://bretagne-environnement.fr/tableau-de-bord/especes-enjeux-regionaux-communes-bretagne
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Ŏƕŏ U ƒyn Z5ƒ§5ny5ƒ5yƒ*U5|5 

Une fois les grands ensembles et les principales entités écologiques identifiés, il est important de connaître leurs inter-
Ē×ùÀĝéąÿĖƕƒ5ÿƒ×àà×ĝƖƒÆƒùƵéþÀá×ƒÓ×ƒÿąĖƒĪéùù×ĖƖƒù×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒąÿĝƒÌ×ĖąéÿƒÓƵÚĝĒ×ƒéÿĝ×ĒÍąÿÿ×ÍĝØĖƒďąĠĒƒÀĖĖĠĒ×ĒƒÓ×Ėƒ
échanges nécessaiĒ×ĖƒÆƒùÀƒĖĠĒĪé×ƒÓ×ƒù×ĠĒĖƒƶƒæÀÌéĝÀÿĝĖƒƷƒƗƒéùƒĖƵÀáéĝƒÓ×ƒùÀƒÿąĝéąÿƒÓ×ƒt rame verte et bleue (TVB). 

réƒÍ×ĝĝ×ƒÀÿÀùıĖ×ƒÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓƵĠÿƒr+ąyƒÿƵąààĒ×ƒďÀĖƒùÀƒďąĖĖéÌéùéĝØƒÓƵĠÿƒĝĒÀĪÀéùƒĝĒÝĖƒÓØĝÀéùùØƒÓ×ƒĝıď×ƒďÀĒÍ×ùùÀéĒ×Ɩƒ×ùù×ƒď×Ēþ×ĝ 
en revanche une approche intercommunale précieuse permettant de comprendre le fonctionnement écologique à 
ùƵĎĠĪĒ×ƒÀĠ-delà des écheùù×ĖƒÍąþþĠÿÀù×ĖƒƪÓąÍĠþ×ÿĝĖƒÓƵĠĒÌÀÿéĖþ×ƒÍąþþĠÿÀĠİƫƒąĠƒéÿàĒÀ-ÍąþþĠÿÀù×ĖƒƪďĒąó×ĝƒÓƵÀþØƦ
nagement local). 

Ŏƕŏƕō m|Ƶ5ryƦ+5ƒm|5ƒU ƒyn Z5ƒ§5ny5ƒ5yƒ*U5|5 Ɯƒ 

A. Contexte, définition et objectifs  

Depuis plusieurs années, le constat qui a été dressé laisse transparaître une accélération de la disparition des espèces 
et milieux naturels, faisant redouter une crise sans précédent de la biodiversité.  

5ÿƒÓ×æąĒĖƒÓ×ƒùÀƒÓ×ĖĝĒĠÍĝéąÿƒþÚþ×ƒÓ×Ėƒþéùé×ĠİƒÿÀĝĠĒ×ùĖƖƒùƵĠÿƒÓ×ĖƒàÀÍĝ×ĠĒĖƒþÀó×ĠĒĖƒÆƒùƵąĒéáéÿ×ƒÓ×ƒÍ×ƒďæØÿąþÝÿ×ƒĒ×ďąĖ×ƒ
sur la fragmentation de ces habitats. En effet, le territoire est morcelé par des infrastructures linéaires de transport 
(voies ferrées, routes, canaux), des zones urbaines, des barrages et écluses, etc. *é×ÿƒđĠƵĠĝéù×ĖƒÆƒùƵæąþþ×ƖƒùÀƒďĒąùéàØĒÀĝéąÿƒ
Ó×ƒÍ×ĖƒÀþØÿÀá×þ×ÿĝĖƒéÿÓĠéĝƒĠÿƒďĒąÍ×ĖĖĠĖƒÓ×ƒàĒÀáþ×ÿĝÀĝéąÿƒđĠéƒĪÀƒĝĒÀÿĖàąĒþ×Ēƒù×ƒĪÀĖĝ×ƒæÀÌéĝÀĝƒÓƵĠÿ×ƒ×ĖďÝÍ×ƒƪ×İ : forêt 
pour un cervidé) en une multituÓ×ƒÓƵìùąĝĖƒąĠƒĝÀÍæ×ĖƒÓ×ƒďùĠĖƒ×ÿƒďùĠĖƒď×ĝéĝ×Ėƒ×ĝƒéĖąùØ×Ėƒù×ĖƒĠÿ×ĖƒÓ×ĖƒÀĠĝĒ×Ėƕ 

Or, de nombreux travaux ont montré que le maintien de la biodiversité dépend non seulement de la préservation des 
habitats mais aussi des espaces interstitiels qui permettent les échanges biologiques entre ces derniers (maintien du 
àùĠİƒÓƵéÿÓéĪéÓĠĖƖƒÌĒÀĖĖÀge génétique). Dans un contexte de changement climatique, où les évolutions du climat pour-
raient imposer aux espèces naturelles une modification de leurs aires de répartition et donc une nécessité de déplace-
þ×ÿĝƖƒÍ×ƒďĒąÍ×ĖĖĠĖƒÓ×ƒàĒÀáþ×ÿĝÀĝéąÿƒÀďďÀĒÀìĝƒÓƵÀĠtant plus inquiétant.  

Taille effective de maille des espaces naturels (méthode Cross -Boundary Connections)   

Source : Cerema 
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àéÿƒÓƵ×ÿĒÀı×ĒƒÍ×ƒďæØÿąþÝÿ×ƖƒùÀƒ>ĒÀÿÍ×ƒÀƒąďĝØƖƒĪéÀƒĖąÿƒ?Ē×ÿ×ùù×ƒÓ×ƒùƵ5ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƖƒďąĠĒƒùÀƒþéĖ×ƒ×ÿƒďùÀÍ×ƒÓƵĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒ
ØÍąùąáéđĠ×ƒĖĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒàĒÀÿÐÀéĖƒƗƒùÀƒTVB. Le décret n° 2019-1400  du 17 décembre 2019 relatif  aux orien-
tations nationales pour la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques  est venu préciser cette 
notion :  

La TVB, réseau écologique formé de continuités écologiques terrestres et aquatiques (identifiées par les documents 
Ó×ƒùƵ5ĝÀĝƖƒÓ×ĖƒÍąùù×ÍĝéĪéĝØĖƒĝ×ĒĒéĝąĒéÀù×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒù×ĠĒĖƒáĒąĠď×þ×ÿĝĖƒÀĠİđĠ×ùĖƒÓ×ĖƒÓéĖďąĖéĝéąÿĖƒùØáéĖùÀĝéĪ×ĖƒĒ×ÍąÿÿÀéĖĖ×ÿĝƒùÀƒ
ÍąþďØĝ×ÿÍ×ƒÓƵéÓ×ÿĝéàé×ĒƖ Ó×ƒÓØùéþéĝ×ĒƒąĠƒÓ×ƒùąÍÀùéĖ×ĒƒÍ×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖƫƖƒ×ĖĝƒĠÿƒąĠĝéùƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒÓĠĒÀÌù×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒ
đĠéƒÍąÿĝĒéÌĠ×ƒÆƒ×ÿĒÀı×ĒƒùÀƒď×Ēĝ×ƒÓ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƖƒÆƒþÀéÿĝ×ÿéĒƒ×ĝƒÆƒĒ×ĖĝÀĠĒ×ĒƒĖ×ĖƒÍÀďÀÍéĝØĖƒÓƵØĪąùĠĝéąÿƒ×ĝƒÆƒďĒØĖ×ĒĪ×Ēƒù×Ėƒ
services rendus, en prenant en compte les activités humaines.  

La TVB ÍąÿĝĒéÌĠ×ƒÆƒùƵØĝÀĝƒÓ×ƒÍąÿĖ×ĒĪÀĝéąÿƒàÀĪąĒÀÌù×ƒÓ×ĖƒæÀÌéĝÀĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒ×ĝƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×Ė, et au bon état écologique des 
þÀĖĖ×ĖƒÓƵ×ÀĠƕƒ5ùù×ƒÓąéĝƒď×Ēþ×ĝĝĒ×ƒÓƵÀĖĖĠĒ×ĒƒùÀƒàąÿÍĝéąÿÿÀùéĝØƒÓ×ĖƒæÀÌéĝÀĝĖƒÀéÿĖéƒđĠ×ƒù×ƒÍıÍù×ƒÓ×ƒĪé×Ɩƒù×ĖƒÓØďùÀÍ×þ×ÿĝĖƒ×ĝƒ
ùÀƒÍÀďÀÍéĝØƒÓƵÀÓÀďĝÀĝéąÿƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒÀÿéþÀù×Ėƒ×ĝƒĪØáØĝÀù×Ėƕ 

Les continuités écologiques constitutives de la TVB ÍąþďĒ×ÿÿ×ÿĝƒÓ×Ġİƒĝıď×ĖƒÓƵØùØþ×ÿĝĖƒƗƒÓ×ĖƒƶƒĒØĖ×ĒĪąéĒĖƒÓ×ƒÌéąÓéƦ
versité » et des « corridors écologiques ». La TVB ĖƵØĝ×ÿÓƒóĠĖđĠƵÆƒùÀƒùÀéĖĖ×ƒÓ×ƒÌÀĖĖ×ƒþ×Ēƒ×ĝƖƒÓÀÿĖƒù×Ėƒ×ĖĝĠÀéĒ×ĖƖƒÆƒùÀƒùéþéĝ×ƒ
transversale de la mer. 

r×ùąÿƒÍ×ƒþÚþ×ƒÓąÍĠþ×ÿĝƖƒÍ×ƒĒØĖ×ÀĠƒĖƵÀĒĝéÍĠù×ƒÀĠĝąĠĒƒÓ×ƒÓ×ĠİƒØùØþ×ÿĝĖƒþÀó×ĠĒĖ : 

¶ Réservoirs de biodiversité  : « espaces dans lesquels la biodiversité, rare ou commune, menacée ou non me-
nacée, est la plus riche ou la mieux représentée, où les espèces peuvent effectuer tout ou partie de leur cycle 
de vie (alimentation, reproduction, repos) et où les habitats naturels peuvent assurer leur fonctionnement, en 
ÀıÀÿĝƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒĠÿ×ƒĝÀéùù×ƒĖĠààéĖÀÿĝ×ƕƒ+×ƒĖąÿĝƒÓ×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒďąĠĪÀÿĝƒÀÌĒéĝ×ĒƒÓ×ĖƒÿąıÀĠİƒÓ×ƒďąďĠùÀĝéąÿĖƒÓƵ×ĖƦ
ďÝÍ×ĖƒÆƒďÀĒĝéĒƒÓ×ĖđĠ×ùĖƒù×ĖƒéÿÓéĪéÓĠĖƒĖ×ƒÓéĖď×ĒĖ×ÿĝƖƒąĠƒĖĠĖÍ×ďĝéÌù×ĖƒÓ×ƒď×Ēþ×ĝĝĒ×ƒùƵÀÍÍĠ×éùƒÓ×ƒÿąĠĪ×ùù×ĖƒďąďĠƦ
laĝéąÿĖƒÓƵ×ĖďÝÍ×Ėƕƒ» 

¶ Corridors écologiques  : « U×ĖƒÍąĒĒéÓąĒĖƒØÍąùąáéđĠ×ĖƒĖąÿĝƒÍąÿĖĝéĝĠØĖƒÓƵ×ĖďÀÍ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒąĠƒĖ×þé-naturels et 
de formations végétales linéaires ou ponctuelles. Ils assurent des connexions entre des réservoirs de biodi-
versité, offrant aux espèces des conditions favorables à leur déplac ×þ×ÿĝƒ×ĝƒÆƒùƵÀÍÍąþďùéĖĖ×þ×ÿĝƒÓ×ƒù×ĠĒƒ
ÍıÍù×ƒÓ×ƒĪé×ƕƒU×ĖƒÍąĒĒéÓąĒĖƒØÍąùąáéđĠ×Ėƒď×ĠĪ×ÿĝƒďĒ×ÿÓĒ×ƒďùĠĖé×ĠĒĖƒàąĒþ×Ėƒ×ĝƒÿƵéþďùéđĠ×ÿĝƒďÀĖƒÿØÍ×ĖĖÀéĒ×þ×ÿĝƒ
une continuité physique ou des espaces contigus. On distingue ainsi trois types de co rridors écologiques : les 
ÍąĒĒéÓąĒĖƒùéÿØÀéĒ×ĖƒƪæÀé×ĖƖƒÍæ×þéÿĖƒ×ĝƒÌąĒÓĖƒÓ×ƒÍæ×þéÿĖƖƒĒéďéĖıùĪ×ĖƖƒÌÀÿÓ×Ėƒ×ÿæ×ĒÌØ×Ėƒù×ƒùąÿáƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƙƫƒ
Ƙƒù×ĖƒÍąĒĒéÓąĒĖƒÓéĖÍąÿĝéÿĠĖƒƪďąÿÍĝĠÀĝéąÿƒÓƵ×ĖďÀÍ×Ė-Ē×ùÀéĖƒąĠƒÓƵìùąĝĖ-refuges, mares permanentes ou tempo-
raires, bosqueĝĖƙƫ ; les corridors paysagers (mosaïque de structures paysagères variées) . » 

Eléments de la trame verte et bleue  

Source : 5Ī×ÿƒ+ąÿĖ×éùƖƒÓƵÀďĒÝĖƒ ùùÀá-Dhuisme et al., 2010 
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En dehors de cette définition générale, la composante bleue, se rapportant aux milieux aquatiques et humides, et la 
composante verte, se rapportant aux milieux terrestres, de la  trame vert et bleue,  sont aussi définies par le Code l'en-
vironnement de la manière suivante (article L.371-1) : 

 

 

ƒÿąĝ×ĒƒđĠ×ƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒ×ĝƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×Ėƒď×ĠĪ×ÿĝƒÍąÿĖĝéĝĠ×ĒƒÆƒùÀƒàąéĖƒÓ×ĖƒĒØĖ×ĒĪąéĒĖƒÓ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒ×ĝƒÓ×ĖƒÍąĒĒéÓąĒĖƒ
ÀĠİđĠ×ùĖƒĖƵÀďďùéđĠ×ÿĝƒÓØóÆƖƒÆƒùÀƒàąéĖƒÓ×ĖƒĒÝáù×ĖƒÓ×ƒďĒąĝ×Íĝéąÿƒ×ÿƒĝÀÿĝƒđĠ×ƒþéùé×ĠİƒÿÀĝĠĒ×ùĖƖƒ×ĝƒÓ×ĖƒąÌùéáÀĝéąÿĖƒÓ×ƒĒ×þéĖ×ƒ
en bon état Ó×ƒùÀƒÍąÿĝéÿĠéĝØƒØÍąùąáéđĠ×ƕƒUƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×ƒÍ×ĖƒØùØþ×ÿĝĖƒàąĒþ×ƒÓąÿÍƒĠÿ×ƒéÿàĒÀĖĝĒĠÍĝĠĒ×ƒÿÀĝĠĒ×ùù×Ɩƒun mail-
ùÀá×ƒÓƵ×ĖďÀÍ×Ėƒ×ĝƒþéùé×ĠİƒÿÀĝĠĒ×ùĖƖƒď×Ēþ×ĝĝÀÿĝƒù×ƒþÀéÿĝé×ÿƒÓƵĠÿ×ƒÍąÿĝéÿĠéĝØƒØÍąùąáéđĠ×ƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕ 

Selon le décret du 17 décembre 2019, la fonctionnalité des continuités écologiques s'apprécie notamment au regard :  

¶ « de la diversité et la structure des milieux qui leur sont nécessaires et de leur niveau de fragmentation  ; 
¶ des interactions entre milieux, entre espèces et entre espèces et milieux  ; 
¶ de la densité nécessaire (en particulier de corridors écologiques) à l'échelle du territoire concerné.  » 

Le Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ éÓ×ÿĝéàé×ƒÓ×Ġİƒþąı×ÿĖƒÓƵÀÍĝéąÿƒþÀó×ĠĒĖƒƪart. R.371-20) :  

Composante verte :  

1° Tout ou partie des espaces protégés au titre du présent livre et du titre Ier du livre IV* ainsi que les espaces 
naturels importants pour la préservation de la biodiversité ;  

2° Les corridors écologiques constitués des espaces naturels ou semi-naturels ainsi que des formations végétales 
linéaires ou ponctuelles, permettant de relier les espaces mentionnés au 1° ; 

ŏǃƒU×ĖƒĖĠĒàÀÍ×Ėƒþ×ÿĝéąÿÿØ×ĖƒÀĠƒGƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŎōō-14**. 

* Les livres III et IV du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒĒ×ÍąĠĪĒ×ÿĝƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒù×ĖƒďÀĒÍĖƒÿÀĝéąÿÀĠİƖƒù×ĖƒĒØĖ×ĒĪ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùù×ĖƖƒ
les parcs naturels régionaux, les sites Natura 2000, les sites inscrits et classés, les espaces couverts pas un arrêté 
ďĒØà×ÍĝąĒÀùƒÓ×ƒÍąÿĖ×ĒĪÀĝéąÿƒÓƵĠÿƒÌéąĝąď×Ɩƒ×ĝÍƕ 

ƠƠƒGùƒĖƵÀáéĝƒÓ×ĖƒĖ×Íĝ×ĠĒĖƒù×ƒùąÿáƒÓ×ƒÍ×ĒĝÀéÿĖƒÍąĠĒĖƒÓƻ×ÀĠƖƒĖ×ÍĝéąÿĖƒÓ×ƒÍąĠĒĖƒÓƻ×ÀĠƒ×ĝƒďùÀÿĖƒÓƻ×ÀĠƒÓ×ƒďùĠĖƒÓ×ƒÓéİƒ
hectares, l'exploitant ou, à défaut, l'occupant ou le propriétaire de la parcelle riveraine est tenu de mettre en place 
et de maintenir une cou verture végétale permanente (appelées communément « Bandes enherbées »). 

Composante bleue :  

ōǃƒU×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒďÀĒĝé×ĖƒÓ×ƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒąĠƒÍÀÿÀĠİƒàéáĠĒÀÿĝƒĖĠĒƒù×ĖƒùéĖĝ×ĖƒØĝÀÌùé×Ėƒ×ÿƒÀďďùéÍÀĝéąÿƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕƒ
214-17* ; 

2° Tout ou partie des zones humides dont la préservation ou la remise en bon état contribue à la réalisation des 
ąÌó×ÍĝéàĖƒĪéĖØĖƒÀĠƒG§ƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕƒŎōŎ-ōƠƠƖƒ×ĝƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×Ėƒþ×ÿĝéąÿÿØ×ĖƒÆƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕƒŎōō-3 ***;  

ŏǃƒU×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒďÀĒĝé×ĖƒÓ×ƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒÍÀÿÀĠİƒ×ĝƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒéþďąĒĝÀÿĝĖƒďąĠĒƒùÀƒďĒØĖ×ĒĪÀĝéąÿƒÓ×ƒùÀƒÌéąÓéƦ
versité et non visés aux 1° ou 2° du présent III. 

Ơƒ+×ùÀƒÍąÿÍ×Ēÿ×ƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒďÀĒĝé×ĖƒÓ×ƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒąĠƒÍÀÿÀĠİƒÀıÀÿĝƒÓ×ƒàąĒĝ×ĖƒàąÿÍĝéąÿÿÀùéĝØĖƒØÍąùąáéđĠ×Ėƒ×ĝƒ
désignés par le Préfet de bassin sur deux listes : ceux qui sont en très bon état écologique ou identifiés par les 
SDAGE comme réservoirs biologiques ąĠƒÓƵéÿĝØĒÚĝƒďąĠĒƒù×ƒþÀéÿĝé×ÿƖƒùƵÀĝĝ×éÿĝ×ƒÓĠƒÌąÿƒØĝÀĝƒØÍąùąáéđĠ×ƢùÀƒþéáĒÀĝéąÿƒ
Ó×ĖƒďąéĖĖąÿĖƒÀþďæéæÀùéÿĖƒƪùéĖĝ×ƒōƫƖƒ×ĝƒÓ×ƒÍ×ĠİƒÓÀÿĖƒù×ĖđĠ×ùĖƒéùƒ×ĖĝƒÿØÍ×ĖĖÀéĒ×ƒÓƵÀĖĖĠĒ×Ēƒù×ƒĝĒÀÿĖďąĒĝƒĖĠààéĖÀÿĝƒÓ×Ėƒ
sédiments et la circulation des poissons (liste 2).  

** Objectifs de préservation ou de remise en bon état écologique/chimique et de bonne gestion quantitative des 
eaux de surfaces et souterraines.  

***Zones dites " zones humides d'intérêt environnemental particulier " dont le maintien ou la restauration pré-
sente un intérêt pour la gestion intégrée du bassin versant, ou une valeur touristique, écologique, paysagère ou 
cynégétique particulière et qui s ont définies par les SDAGE ou SAGE. 
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¶ La remise en bon état  des milieux nécessaires aux continuités écologiques consiste dans le rétablissement ou 
l'amélioration de leur fonctionnalité. Elle s'effectue notamment par des actions de gestion, d'aménagement ou 
d'effacement des éléments de fragmentation qui perturbent s ignificativement leur fonctionnalité et consti-
tuent ainsi des obstacles. Ces actions tiennent compte du fonctionnement global de la biodiversité et des 
activités humaines. 

¶ La préservation des milieux nécessaires aux continuités écologiques assure au moins le maintien de leur fonc-
tionnalité.   

+×ĖƒÀÍĝéąÿĖƒĖąÿĝƒÓØÍéÓØ×Ėƒ×ĝƒþéĖ×Ėƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƖƒÓÀÿĖƒù×ƒĒ×Ėď×ÍĝƒÓ×ĖƒďĒąÍØÓĠĒ×ĖƒđĠéƒù×ĠĒƒĖąÿĝƒÀďďùéÍÀÌù×ĖƖƒďÀĒƒù×ĖƒÀÍĝ×ĠĒĖƒ
concernés conformément à leurs compétences respectives. Elles ne peuvent affecter les activités militaires répondant 
à un impératif de défense nationale. 

kÀĒƒÀéùù×ĠĒĖƖƒùÀƒùąéƒďąĒĝÀÿĝƒ×ÿáÀá×þ×ÿĝƒÿÀĝéąÿÀùƒďąĠĒƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒÀƒÍùÀéĒ×þ×ÿĝƒ×İďùéÍéĝØƒù×ĖƒąÌó×ÍĝéàĖƒÀĖĖąÍéØĖƒÆƒùÀƒ
TVB pour contribuer à la préservation, à la gestion et à la remise en bon état des continuités écologiques :  

¶ Réduire la fragmentation des habitats ;  
¶ k×Ēþ×ĝĝĒ×ƒù×ƒÓØďùÀÍ×þ×ÿĝƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×Ėƒ×ĝƒďĒØďÀĒ×ĒƒùƵÀÓÀďĝÀĝéąÿƒÀĠƒÍæÀÿá×þ×ÿĝƒÍùéþÀĝéđĠ×ƒƘƒ 
¶ Assurer des corridors écologiques entre les espaces naturels ;  
¶ Atteindre le bon état des eaux ;  
¶ Faciliter la diversité génétique ;  
¶ Prendre en compte la biologie des espèces sauvages ;  
¶ Améliorer la qualité et la diversité des paysages.  

Mais cette loi a aussi clairement mis en avant les objectifs de la TVB visant à améliorer les services rendus par les 
espaces naturels :  

¶ +ąÿĝĒéÌĠ×ĒƒÆƒùƵÀþØùéąĒÀĝéąÿƒÓĠƒÍÀÓĒ×ƒÓ×ƒĪé×ƒ×ĝƒÆƒùƵÀÍÍĠ×éùƒÓƵÀÍĝéĪéĝØĖƒÓ×ƒùąéĖéĒĖƒƘƒ 
¶ Contribuer directement aux activités économiques, notamment par un développement des fonctions de pro-
ÓĠÍĝéąÿƒ×ĝƒÓ×ĖƒàąÿÍĝéąÿĖƒéÿÓéĒ×Íĝ×ĖƒÓ×ƒďĒąĝ×ÍĝéąÿƒÍąþþ×ƒùƵØďĠĒÀĝéąÿƒÓ×ƒùƵ×ÀĠƒąĠƒùÀƒďĒØĪ×ÿĝéąÿƒÍąÿĝĒ×ƒù×ĖƒéÿąÿƦ
dations ; 

¶ Créer des emplois supplémentaires. 

Ces éléments soulignent bien que les enjeux de préservation de la TVB dépassent le simple aspect de protection de la 
biodiversité et sont liés étroitement au développement durable des territoires.  

B. Les différentes échelles de la trame verte et bleue  : orientations nationales, SRCE 
et documents de planification  

La déclinaison de la TVB à différentes échelles semble inévitable compte tenu des caractéristiques de chaque espèce 
×ĝƒÓ×Ėƒ×ÿó×ĠİƒĖďØÍéàéđĠ×ĖƒÓ×ƒÍæÀđĠ×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕƒ éÿĖéƒùƵ×İ×þďù×ƒď×ĠĝƒÚĝĒ×ƒÓąÿÿØƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒđĠéƒď×ĠĪ×ÿĝƒĖ×ƒÓØďùÀÍ×Ēƒ
ĖĠĒƒÓ×ƒùąÿáĠ×ĖƒÓéĖĝÀÿÍ×Ėƒ×ĝƒďąĠĒƒù×ĖđĠ×ùù×ĖƒùƵØÍhelle nationale et/ou régionale aura tout son sens.  

A contrario, pour des espèces ayant des capacités moindres de déplacement comme les amphibiens ou les insectes, 
ùƵØÍæ×ùù×ƒÍąþþĠÿÀù×ƒąĠƒéÿĝ×ĒÍąþþĠÿÀù×ƒĖ×ĒÀƒďùĠĖƒď×Ēĝéÿ×ÿĝ×ƕƒUÀƒÓØàéÿéĝéąÿƒùąÍÀù×ƒÓ×ƒùÀƒTVB ď×Ēþ×ĝƒÀĠĖĖéƒÓƵéÿĝØáĒ×ĒƒÓ×Ėƒ
ďĒąÌùØþÀĝéđĠ×ĖƒďĒąďĒ×ĖƒÀĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒ×ĝƒđĠéƒÿƵÀĠĒÀé×ÿĝƒďĠƒÚĝĒ×ƒéÓ×ÿĝéàéØ×ĖƒÆƒĠÿƒÿéĪ×ÀĠƒĖĠďØĒé×ĠĒƕ 

UƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒĝĒÀĪÀéùƒÀÍÍąþďùéƒ×ĖĝƒÍąþďÀĒÀÌù×ƒÆƒĠÿ×ƒÍÀĒĝąáĒÀďæé×ƒĒąĠĝéÝĒ×ƖƒąĥƒùÀƒÍÀĒĝ×ƒÿÀĝéąÿÀù×ƒĒ×ďĒØĖ×ÿĝÀÿĝƒù×ĖƒďĒéÿƦ
cipales agglomérations et axes majeurs de déplacement se trouve ensuite déclinée de manière de plus en plus détaillée 
au fur et à mesure qĠ×ƒùƵąÿƒĶąąþeƖƒàÀéĖÀÿĝƒÀďďÀĒÀìĝĒ×ƒď×ĠƒÆƒď×ĠƒĝąĠĝƒĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒĖ×ÍąÿÓÀéĒ×ƕƒ+×ƒÓ×Ēÿé×ĒƖƒÌé×ÿƒđĠƵéÿĪéĖéÌù×ƒ
ÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÿÀĝéąÿÀù×Ɩƒ×ĖĝƒďąĠĒĝÀÿĝƒĝąĠĝƒÀĠĖĖéƒéþďąĒĝÀÿĝƒďąĠĒƒùÀƒÓ×ĖĖ×Ēĝ×ƒùąÍÀù×ƒÓ×Ėƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×Ėƕ 
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Les différentes échelles du réseau écologique  

Source Ɨƒ+5Z ?n5>ƖƒÓƵÀďĒÝĖƒné×Íæ×ÿƒ×ĝƒÀùƕ 

 
éÿĖéƖƒÍ×ĝĝ×ƒÿąĝéąÿƒÓƵØÍæ×ùù×ƒĖ×ƒĒ×ĝĒąĠĪ×ƒÓÀÿĖƒùÀƒĒØáù×þ×ÿĝÀĝéąÿƒÀĖĖąÍéØ×ƒÆƒùÀƒþéĖ×ƒ×ÿƒďùÀÍ×ƒÓ×ƒùÀƒy§*ƒ×ÿƒ>ĒÀÿÍ×ƕƒ+æÀđĠ×ƒ
ØÍæ×ùù×ƒÓƵÀÍĝéąÿƒĖƵ×ĖĝƒĪĠ×ƒàéİer des objectifs précis  : 

¶ Echelle nationale  Ɨƒ|ÿƒÍÀÓĒ×ƒÓ×ƒĝĒÀĪÀéùƒÿÀĝéąÿÀùƒàéİØƒďÀĒƒùƵ6ĝÀĝƒ×ĝƒĠÿ×ƒÍąæØĒ×ÿÍ×ƒĪéĖØ×ƒĖĠĒƒùƻ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒ
Ą Orientations nationales pour la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques  ; 

¶ Echelle régionale  : Cadrage (cartographie régionale) et accompagnement des démarches locales, garante de 
la cohérence du dispositif et de la prise en compte des services rendus par la biodiversité Ą Schéma Régional 
dƵ þØÿÀá×þ×ÿĝƖƒÓ×ƒ1ØĪ×ùąďď×þ×ÿĝƒ1ĠĒÀÌù×ƒ×ĝƒÓƵ5áÀùéĝØƒÓ×Ėƒy×ĒĒéĝąéĒ×Ėƒ(anciennement les SRCE) ; 

¶ Echelle intercommunale  (SCoT, PNR, SAGE, etc.) : La TVB comme partie intégrante du projet de territoire, 
complémentarité et cohérence entre les différentes politiques publiques  ; 

¶ Echelle communale  ƗƒZéĖ×ƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƒąďØĒÀĝéąÿÿ×ùù×ƒ×ĝƒąďďąĖÀÌéùéĝØƒÀĠİƒĝé×ĒĖƒďÀĒƒù×ĖƒÓąÍĠþ×ÿĝĖƒÓƻĠĒÌÀÿéĖþ×ƒ
(zonage et règlement PLU, etc.). 

Le décret n°2019-1400  du 17 décembre 2019 relatif à la TVB ×ĖĝƒĪ×ÿĠƒďĒØÍéĖ×ĒƒùƵÀĒĝéÍĠùÀĝéąÿƒÓ×ƒÍ×ĖƒÓéààØĒ×ÿĝ×ĖƒØÍæ×ùù×Ė 
×ĝƒ×ÿƒďÀĒĝéÍĠùé×Ēƒù×ƒĒćù×ƒÆƒóąĠ×ĒƒÓĠƒrn 115yƕƒU×ƒrn 115yƒ×ĖĝƒĠÿƒĖÍæØþÀƒÓƵÀþØÿÀá×þ×ÿĝƒéĖĖĠƒÓ×ƒùÀƒùąéƒƶƒ[ąĝĒ×ƒƷƒÓ×ƒ
2015. Il vise à mettre en cohérence les différentes politiques régionales et intègre, de ce fait, certains schémas secto-
riels préexistants. 

Sur le volet protection et restauration de la biodiversité, le SRADDET se substitue aux Schémas régionaux de cohé-
rence écologique (SRCE).  Il en capitalise cependant les travaux, dans le but de bâtir un nouveau cadre harmonisé pour 
la TVB ÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƕƒGùƒÍąÿĖĝéĝĠ×ƒùƵąĠĝéùƒĒØáéąÿÀùƒďąĠĒƒĒØďąÿÓĒ×ƒÀĠİƒ×ÿó×ĠİƒÓ×ƒĒØÓĠÍĝéąÿƒÓ×ƒùÀƒàĒÀáþ×ÿĝÀĝéąÿƒÓĠƒ
territoire et de perte de la biodiversité. Sur le volet TVB, le SRADDET est composé de 3 pièces distinctes : le rapport 
ÓƵąÌó×ÍĝéàĖƖƒù×ƒàÀscicule de règles et les annexes. 

Hiérarchie des normes et opposabilités pour la trame verte et bleue  avec les SRADDET 

Source : Région Auvergne-Rhône-Alpes 
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Dans ce contexte, il apparaît donc que le SCoT doit prendre en compte le SRADDET et de ce fait, les orientations 
nationales. 

ü Les orientations nationales pour la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques  

+ąÿàąĒþØþ×ÿĝƒÀĠİƒÓéĖďąĖéĝéąÿĖƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŏœō-2 du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƖƒun document -cadre intitulé "Orienta-
tions nationales pour la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques" est élaboré, mis à jour et 
suivi par l'autorité administrative compétente de l'Etat en association avec le Comité national de la biodiversité. Les 
orientations nationales sont adoptées par décret en Conseil d'Etat et la dernière version du document est instituée par 
le décret n°2019-1400 du 17 décembre 2019. 

Ce document -cadre, fondé, en particulier, sur les connaissances scientifiques disponibles, l'inventaire du patrimoine 
naturel mentionné à l'article L.411-1 A et des avis d'experts, ÀƒďąĠĒƒąÌó×ÍĝéàƒÓƵØĝÀÌùéĒƒĠÿ×ƒďĒØĖ×ÿĝÀĝéąÿƒÓ×ĖƒÍæąéİƒĖĝĒÀĝØƦ
giques de nature à contribuer à la préservation et à la remise en bon état des continuités écologiques ainsi que de 
fournir un guide méthodologique identifiant les enjeux nationaux et transfrontali ers relatifs à la préservation et à la 
remise en bon état des continuités éÍąùąáéđĠ×Ėƒ×ĝƒÍąþďąĒĝÀÿĝƒĠÿƒĪąù×ĝƒĒ×ùÀĝéàƒÆƒùƵØùÀÌąĒÀĝéąÿƒdu Schéma régional de 
cohérence écologique ou du document régional fixant les orientations et mesures de préservation et de restauration 
Ó×ƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒđĠéƒ×ÿƒĝé×ÿĝƒùé×ĠƒąĠƒĖƻıƒĖĠÌĖĝéĝĠ×ƒƪÀĠóąĠĒÓƵæĠéƒù×ƒrn 115yƒÍąþþ×ƒ×İďùéđĠØƒďùĠĖƒæÀĠĝƫƕ 

De plus, la Stratégie nationale pour la biodiversité 2030 dessine le chemin à parcourir pour atteindre les ambitions à 
2050 portées par le cadre mondial de la biodiversité (accord international adopté à Montréal par la COP15). Les enga-
gements pris par la France sont les suivants : 

- Réduire de moitié le risque global lié aux pesticides ; 
- Restaurer ŏŌƒǞƒÓ×ĖƒØÍąĖıĖĝÝþ×Ėƒĝ×ĒĒ×ĖĝĒ×Ėƒ×ĝƒþÀĒéĝéþ×ĖƒÓØáĒÀÓØĖƒÓƵéÍéƒÆƒŎŌŏŌƒƘ 
- Protéger 30 % du territoire national, terrestre et marin, dont 10% en protection forte (Stratégie nationale des 

aires protégées) ; 
- Réduire Ó×ƒþąéĝéØƒùƵØĝÀÌùéĖĖ×þ×ÿĝƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×Ėƒ×İąĝéđĠ×Ėƒ×ÿĪÀæéĖĖÀÿĝ×ĖƒƘ 
- Stopper  ùƵ×İĝéÿÍĝéąÿƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒÓĠ×ƒÀĠİƒÀÍĝéĪéĝØĖƒÀÿĝæĒąďéđĠ×ĖƒÓƵéÍéƒŎŌőŌƕ 

éÿĖéƖƒ×ùù×ƒÀƒďąĠĒƒąÌó×ÍĝéàƒÓ×ƒĖĝąďď×ĒƒďĠéĖƒÓƵéÿĪ×ĒĖ×ĒƒùƵ×ààąÿÓĒ×þ×ÿĝƒÓ×ƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƖƒéÿÍÀĒÿØƒďÀĒƒŐƒÀİ×Ė : réduire les 
ďĒ×ĖĖéąÿĖƒđĠéƒĖƵ×İ×ĒÍ×ÿĝƒĖĠĒƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƖƒĒ×ĖĝÀĠĒ×ĒƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒÓØáĒÀÓØ×ƒďÀĒĝąĠĝƒąĥƒÍƵ×ĖĝƒďąĖĖéÌù×ƖƒþąÌéùéĖ×ĒƒĝąĠĖƒ
les acteurĖƖƒáÀĒÀÿĝéĒƒù×Ėƒþąı×ÿĖƒÓƵÀĝĝ×éÿÓĒ×ƒÍ×ĖƒÀþÌéĝéąÿĖƕ 

ü Le SRCE de la Région Bretagne (intégré dans le SRADDET Bretagne depuis 2021) 

U×ƒrÍæØþÀƒĒØáéąÿÀùƒÓ×ƒÍąæØĒ×ÿÍ×ƒØÍąùąáéđĠ×ƒƪrn+5ƫƖƒÍąďéùąĝØƒďÀĒƒùƵ5ĝÀĝƒ×ĝƒùÀƒnØáéąÿƖƒÀƒØĝØƒÀÓąďĝØƒù×ƒŎƒÿąĪ×þÌĒ×ƒŎŌōőƒ
par le Préfet de région Bretagne suite à son approbation par le Conseil régional les 15 et 16 octobre 2015. Fruit de la 
mobilisation de plus de 1 ŌŌŌƒÀÍĝ×ĠĒĖƒÓ×ƒùÀƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒ×ÿƒ*Ē×ĝÀáÿ×Ɩƒù×ƒrn+5ƒÓØàéÿéĝƒĠÿƒÍÀÓĒ×ƒÓƵéÿĝ×ĒĪ×ÿĝéąÿƒĖąùéÓÀéĒ×ƒ
et coordonné, pour contribuer à enrayer le déclin de la biodiversité.  

Le SRCE identifie la TVB de Bretagne : celle-ci dessine un ensemble d'espaces et de réseaux de circulation des espèces 
qu'il s'agit de protéger ou de reconstituer pour préserver à la fois les éléments remarquables de la biodiversité bretonne 
×ĝƒù×ĖƒØùØþ×ÿĝĖƒÓƵĠÿ×ƒÿÀĝĠĒ×ƒÓéĝ×ƒƶƒąĒÓéÿÀéĒ×ƒƷƖƒďĒØĖ×ÿĝ×ƒĖĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×Ėƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ĖƒÌĒ×ĝąÿĖƖƒ×ĝƒĖÀÿĖƒùÀđĠ×ùù×ƒù×ĖƒØđĠéƦ
ùéÌĒ×ĖƒØÍąùąáéđĠ×Ėƒÿ×ƒĖÀĠĒÀé×ÿĝƒĖ×ƒþÀéÿĝ×ÿéĒƕƒ+×ƒÓąÍĠþ×ÿĝƒÍąÿĖĝéĝĠ×ƒĠÿƒąĠĝéùƒÓƵÀù×Ēĝ×ƒ×ĝƒÓ×ƒÍÀÓĒÀá×ƒďąĠĒƒù×ĖƒÀÍĝ×ĠĒĖƒ
éþďùéđĠØĖƒÓÀÿĖƒùÀƒþéĖ×ƒ×ÿƒĎĠĪĒe de la TVB, en définissant des objectifs de restauration, de préservation et de con-
nexion des milieux naturels bretons, en cohérence avec les différentes politiques publiques concernées.  

¶ Le rapport 1 intitulé « Diagnostic et enjeux »  ØĝÀÌùéĝƒĠÿƒÓéÀáÿąĖĝéÍƒĖąĠĖƒùƵÀÿáù×ƒÓ×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖƒØÍąùąáéđĠ×ĖƕƒGùƒ
présente la mosaïque de milieux, particularité bretonne, et caractérise les six grands types de milieux retenus 
dans le choix des six sous-trames régionales : les forêts, les landes, les pelouses et tourbières, les bocages, les 
Ķąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƖƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒ×ĝƒù×ƒùéĝĝąĒÀùƕ 

¶ Le rapport 2 intitulé « La trame verte et bleue  régionale »  présente la méthode retenue pour identifier la TVB 
régionale. Une particularité de la TVB bretonne : les grands ensembles de perméabilité (GEP). Chaque ensemble 
est un territoire homogène en termes de biodiversité et de circulation des espèces.  
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¶ Le rapport 3 du SRCE intitulé ƶƒU×ƒkùÀÿƒÓƵÀÍĝéąÿĖƒĖĝĒÀĝØáéđĠ×ƒƷ fixe les objectifs de la TVB régionale et présente 
les actions retenues pour préserver les continuités écologiques, par thématique, et par territoires (GEP). Ce 
ďùÀÿƒÓƵÀÍĝéąÿĖƒ×ÿáÀá×ƒùÀƒnØáéąÿƒ×ĝƒùƻ5ĝÀĝƒ×ĝƒĒ×ďąĖ×ƒĖĠĒƒùƵ×ÿáÀá×þ×ÿĝƒĪąùąÿĝÀéĒ×ƒÓƵÀÍĝ×ĠĒĖƒÌĒ×ĝąÿĖƕƒrďØÍéàéÍéĝØƒ
bretonne, il éÿÍùĠĝƒĠÿƒÍÀÓĒ×ƒþØĝæąÓąùąáéđĠ×ƒÓƵéÓ×ÿĝéàéÍÀĝéąÿƒÓ×ĖƒTVB locales, destiné aux territoires. 

ŎƕŏƕŎ +a[ryn|+yGa[ƒ1Ƶ|[5ƒyn Z5ƒ§5ny5ƒ5yƒ*U5|5 

GùƒÿƵ×İéĖĝ×ƒďÀĖƒÓ×ƒþØĝæąÓ×ƒĒØáù×þ×ÿĝÀéĒ×ƒĪéĖÀÿĝƒÆƒÓØàéÿéĒƒù×ƒĒØĖ×ÀĠƒØÍąùąáéđĠ×ƒÓƵĠÿƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƖƒþÀéĖƒĠÿ×ƒþĠùĝéĝĠÓ×ƒÓ×ƒ
pratiques, parfois complémentaires. Ici, plusieurs approches seront cumulées :  

¶ Prise en compte des  Ķąÿ×ĖƒÓƵéÿĝØĒÚĝƒØÍąùąáéđĠ×ƒþÀó×ĠĒ đĠéƒÀÌĒéĝ×ÿĝƒĠÿ×ƒáĒÀÿÓ×ƒÓéĪ×ĒĖéĝØƒÌéąùąáéđĠ×ƒÓƵ×ĖďÝÍ×Ėƒ
×ĝƒÓƵæÀÌéĝÀĝĖƒđĠƵéùƒÍąÿĪé×ÿĝƒÓ×ƒàÀĪąĒéĖ×Ēƒ×ÿƒď×Ēþ×ĝĝÀÿĝƒÓ×ĖƒØÍæÀÿá×Ėƒ×ÿĝĒ×ƒ×ùù×Ėƒ(réservoirs de biodiversité pro-
tégés ou identifiés) ;  

¶ Analyse éco -paysagère afin de favoriser les structures paysagères qui permettent la connexion des habitats 
naturels (maillage bocager + ruisseaux par exemple) ; 

¶ Préservation des  habitats  pour assurer la sauvegarde des espèces qui y sont inféodées (approche « habitats 
puis espèces »). 

ƒÿąĝ×ĒƒđĠ×ƒùƵÀďďĒąÍæ×ƒďÀĒƒù×Ėƒ×ĖďÝÍ×Ėƒ×ĖĝƒÀĠĖĖéƒďąĖĖéÌù×ƒþÀéĖƒđĠƵ×ùù×ƒĒ×Ėĝ×ƒÿąÿƒáØÿØĒÀùéĖÀÌù×ƒÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓƵĠÿƒr+ąyƕƒ5ÿƒ
×àà×ĝƖƒÀĠİƒÓéààéÍĠùĝØĖƒÓ×ƒþéĖ×ƒ×ÿƒĎĠĪĒ×ƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒþØĝæąÓ×ƒĖĠĒƒÓ×ƒĪÀĖĝ×ĖƒĖ×Íĝ×ĠĒĖƒƪÌ×ĖąéÿĖƒ×ÿƒþąı×ÿĖƒ×ĝƒ×ÿƒĝ×þďĖƒ
éþďąĒĝÀÿĝĖƫƖƒĖƵÀóąĠĝ×ƒù× ĒéĖđĠ×ƒÓ×ƒĒ×ĖĝĒ×éÿÓĒ×ƒùƵÀÿÀùıĖ×ƒÆƒÍ×ĒĝÀéÿ×Ėƒ×ĖďÝÍ×Ėƒ×ĝƒÓ×ƒď×ĒÓĒ×ƒùÀƒĪéĖéąÿƒáùąÌÀù×ƒÓ×ƒùÀƒy§*ƕ 

Gùƒ×ĖĝƒÀĠĖĖéƒéþďąĒĝÀÿĝƒÓ×ƒĖąĠùéáÿ×ĒƒđĠ×ƒÌé×ÿƒđĠ×ƒù×ƒÍæąéİƒÓ×ƒùÀƒþØĝæąÓ×ƒĖąéĝƒùéÌĒ×ƖƒùƵ×ÿó×ĠƒÓ×ƒÍąæØĒ×ÿÍ×ƒÿÀĝéąÿÀù×ƒÿƵ×ÿƒ
Ó×þ×ĠĒ×ƒďÀĖƒþąéÿĖƒďĒéþąĒÓéÀùƒ×ĝƒéþďąĖ×ƒù×ƒĒ×Ėď×ÍĝƒÓƵĠÿƒÍ×ĒĝÀéÿƒÿąþÌĒ×ƒÓ×ƒĒÝáù×Ė comme la prise en compte des élé-
ments contenus dans le guide méthodologique établi dans le document cadre « Orientations nationales pour la préser-
ĪÀĝéąÿƒ×ĝƒùÀƒĒ×þéĖ×ƒ×ÿƒÌąÿƒØĝÀĝƒÓ×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖƒØÍąùąáéđĠ×ĖƒƷƖƒÀàéÿƒÓ×ƒď×Ēþ×ĝĝĒ×ƒùÀƒþéĖ×ƒ×ÿƒďùÀÍ×ƒÓƵĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒØÍąùąáéđĠ× 
favorable pour les espèces et les habitats dits déterminants mentionnés dans ce même guide.  De même, la méthode 
retenue devra intégr er et respect er les éléments constitutifs par nature des composantes vertes et bleues de la trame 
(article L.371-1 du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ) et prendre  en compte les enjeux des territoires voisins. 

kÀĒƒÀéùù×ĠĒĖƖƒÍąþþ×ƒďĒØÍéĖØƒďĒØÍØÓ×þþ×ÿĝƒÓÀÿĖƒÍ×ƒĒÀďďąĒĝƖƒù×ƒr+ąyƒÓąéĝƒĒ×Ėď×Íĝ×Ēƒù×ƒďĒéÿÍéď×ƒÓƵąďďąĖÀÌéùéĝØƒĪéĖ-à-vis 
des documents supérieurs que sont les orientations nationales et le SRCE. Dans cette optique, il sera nécessaire en 
ďĒ×þé×Ēƒùé×ĠƒÓƵéÓ×ÿĝéàé×Ēƒù×ĖƒØĪ×ÿĝĠ×ùù×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖƒØÍąùąáéđĠ×ĖƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÿÀĝéąÿÀù×ƒąĠƒĒØáéąÿÀù×ƒĒØď×ĒĝąĒéØ×ĖƒĖĠĒƒù×ƒ
périmètre du SCoT à partir de ces deux documents. Une fois ce travail accompli, la détermination de la TVB pourra être 
entreprise en deux temps : les réservoirs de biodiversité et les corridors écologiques.  

A. Détermination des réservoirs de biodiversité  

La détermination des réservoirs de biodiversité se f ait ×ÿƒĖƵÀďďĠıÀÿĝƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒĖĠĒƒù×ĖƒĶąÿÀá×ĖƒÓ×ƒďĒąĝ×Íĝéąÿƒ×ĝƒÓƵéÿƦ
Ī×ÿĝÀéĒ×ƒÓĠƒďÀĝĒéþąéÿ×ƒÿÀĝĠĒ×ùƒéÓ×ÿĝéàéØĖƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓƵØĝĠÓ×ƖƒÀéÿĖéƒđĠ×ƒĖĠĒƒù×Ėƒ×ĖďÀÍ×ĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒÓƵéÿĝØĒÚĝƕƒ+ąÿàąĒþØƦ
þ×ÿĝƒÀĠİƒąĒé×ÿĝÀĝéąÿĖƒÿÀĝéąÿÀù×ĖƖƒÍ×ĒĝÀéÿĖƒĖ×Íĝ×ĠĒĖƒàąÿĝƒùƵąÌó×ĝƒÓƵĠÿ×ƒintégration automatique  : 

- CĎĠĒĖƒÓ×ƒďÀĒÍĖƒÿÀĝéąÿÀĠİƖƒÍĒØØĖƒÀĠƒĝéĝĒ×ƒÓ×ĖƒÓéĖďąĖéĝéąÿĖƒÓ×ĖƒÀĒĝéÍù×ĖƒUƕŏŏō-1 et suivants du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿƦ
nement ;  

- Réserves naturelles nationales, régionales et de Corse, créées au titre des dispositions des articles L.332-1 et 
suivants du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ ;  

- Réserves biologiques créées au titre des dispositions des articles L.133-1, L.143-1 et R.133-5 du Code forestier  ;  
- C×ĠİƒĒ×ù×ĪÀÿĝƒÓƵÀĒĒÚĝØĖƒďĒØà×ÍĝąĒÀĠİƒÓ×ƒÍąÿĖ×ĒĪÀĝéąÿƒÓ×ĖƒÌéąĝąď×ĖƒďĒéĖƒÀĠƒĝéĝĒ×ƒÓ×ĖƒÓéĖďąĖéĝéąÿĖƒÓ×ĖƒÀĒĝéÍù×Ėƒ

L.411-1, R.411-15 et suivants du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ ;  
- CąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒďÀĒĝé×ĖƒÓ×ƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒąĠƒÍÀÿÀĠİƒÍùÀĖĖØĖƒÀĠƒĝéĝĒ×ƒÓ×ĖƒÓéĖďąĖéĝéąÿĖƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŎōŐ-17 du Code de 
ùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ ; 

- EĖďÀÍ×ĖƒÓ×ƒþąÌéùéĝØƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÓØóÆƒéÓ×ÿĝéàéØĖƒ×ĝƒĪÀùéÓØĖƒĖĠĒƒùÀƒÌÀĖ×ƒÓƵØĝĠÓ×ĖƒÓƵæıÓĒąþąĒďæąùąáé×ƒàùĠĪéÀù×Ɩƒ
ÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓƵĠÿƒÌÀĖĖéÿƒĪ×ĒĖÀÿĝƒƪr1 ?5Ɩƒr ?5ƖƒĖÍæØþÀĖƒÓØďÀĒĝ×þ×ÿĝÀĠİƒÓ×ĖƒÍÀĒĒéÝĒ×ĖƫƒƘ 
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- Ząÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒÓƵéÿĝØĒÚĝƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀùƒďÀĒĝéÍĠùé×Ēƒþ×ÿĝéąÿÿØ×ĖƒÆƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŎōō-3 du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×Ʀ
ment et ząÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒÓąÿĝƒùÀƒďĒØĖ×ĒĪÀĝéąÿƒąĠƒùÀƒĒ×þéĖ×ƒ×ÿƒÌąÿƒØĝÀĝƒ×ĖĝƒÿØÍ×ĖĖÀéĒ×ƒÆƒùƵÀĝĝ×éÿĝ×ƒÓ×ĖƒąÌó×ÍĝéàĖƒ
de la directive-ÍÀÓĒ×ƒĖĠĒƒùƵ×ÀĠƖƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒéÓ×ÿĝéàéØ×ĖƒÓÀÿĖƒù×Ėƒr1 ?5ƒƪÿąĝÀþþ×ÿĝƒù×ĖƒĒ×Ʀ
gistres des zones protégées), les programmes de mesures associés ou les SAGE. 

A noter que ces quatre derniers éléments, en lien avec le réseau hydrographique, peuvent être intégrés à la TVB en 
đĠÀùéĝØƒÓ×ƒĒØĖ×ĒĪąéĒĖƒÓ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƒ×ĝƢąĠƒÓ×ƒÍąĒĒéÓąĒĖƒØÍąùąáéđĠ×ĖƕƒkÀĒƒÀéùù×ĠĒĖƖƒÓƵÀĠĝĒ×ĖƒĶąÿÀá×ĖƒĒØáù×þ×ÿĝÀéĒ×ĖƒéùùĠĖƦ
trant la richesse biologique de certains secteurs naturels du territoire peuvent eux aussi être définis en tant que réser-
voirs de biodiversité  : Natura 2000, Espaces Naturels Sensibles, ZNIEFF de type 1, etc. 

Ces réservoirs seront par la suite répartis dans les différentes sous-trames associées aux milieux naturels présents sur 
le territoire . 

Exemples de sous-trames de la trame verte et bleue  

Source : Trame verte et bleue  Normandi e, 2013 

B. Détermination des corridors écologiques  

Une fois les réservoirs de biodiversité définis, les corridors écologiques peuvent  ÚĝĒ×ƒÓØĝ×ĒþéÿØĖƕƒGùƒĖƵÀáét  en premier 
ùé×ĠƒÓƵéÿĝØáĒ×Ēƒù×ĖƒØùØþ×ÿĝĖƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒéÓ×ÿĝéàéØĖƒÓÀÿĖƒù×ĖƒąĒé×ÿĝÀĝéąÿĖƒÿÀĝéąÿÀù×Ėƒ×ĝƒĒØáéąÿÀù×ĖƒÍąþþ× : 

- L×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒÍùÀĖĖØĖƒÀĠƒĝéĝĒ×ƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŎōŐ-17 du Code Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝ : qui remplissent le critère 
« migration des poissons amphihalins » au sein de la liste 1 et tous ceux inclus dans la liste 2 ; 

- L×ĖƒÍąĠĪ×ĒĝĠĒ×ĖƒĪØáØĝÀù×Ėƒď×ĒþÀÿ×ÿĝ×Ėƒù×ƒùąÿáƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƒþ×ÿĝéąÿÿØ×ĖƒÀĠƒGƒÓ×ƒùƵÀĒĝéÍù×ƒUƕŎōō-14 du Code 
Ó×ƒùƵ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝƒƪÀďď×ùØ×ĖƒÍąþþĠÿØþ×ÿĝƒƶ bandes enherbées ») ; 

- L×ĖƒĶąÿ×ĖƒæĠþéÓ×ĖƒÓƵéÿĝØĒÚĝƒ×ÿĪéĒąÿÿ×þ×ÿĝÀùƒďÀĒĝéÍĠùé×ĒƒąĠƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒďąĠĒƒù×ƒĒ×Ėď×ÍĝƒÓ×ƒùÀƒ1+E ; 
- L×ĖƒďĒ×þé×ĒĖƒáĒÀÿÓĖƒÍąĒĒéÓąĒĖƒéÓ×ÿĝéàéØĖƒďÀĒƒù×ƒrn+5ƒÆƒùƵØÍæ×ùù×ƒÓ×ƒùÀƒĒØáéąÿƕ 

Par ailleurs, cette première approche des continuités écologiques peut être  complétée par une analyse cartographique 
et photographique visant à recenser les milieux naturels (bois, vallées humides, ruisseaux avec ripisylve, prairies per-
þÀÿ×ÿĝ×ĖƖƒàĒéÍæ×ĖƖƒĖ×Íĝ×ĠĒĖƒÌąÍÀá×ĒĖƖƒƙƫƖƒđĠéƒĖ×ƒďĒØĖ×ÿĝ×ÿĝƒĖąĠĖƒàąĒþ×ƒÓƵĠÿƒþÀéùùÀá×ƒÀĠĖĖéƒÍąÿĝinu que possible.  
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C. Identification des facteurs de fragmentation et analyse des points de conflit  

Comme cela a été évoqué auparavant, certaines infrastructures et activités humaines fragmentent les milieux naturels 
et perturbent le fonctionnement de la TVB. Parmi ces dernières, les plus souvent citées sont : 

ü Les infrastructures de transport linéaire  : routes et voies ferrées  

La France comptabilisait en 2023 un réseau routier de plus de 1 100  000 km et un peu moins de 28 000 km de voies 
ferrées exploitées. Or le trafic généré sur ces axes engendre des effets directs (mortalité par collision) et/ou indirects 
ƪÓØĒÀÿá×þ×ÿĝƒďÀĒƒù×ĖƒÿĠéĖÀÿÍ×ĖƒĖąÿąĒ×ĖƖƒùĠþéÿ×ĠĖ×ĖƖƒĪéÌĒÀĝéąÿĖƙƫƒĖĠĒƒùÀƒàÀĠÿ×ƕ 

U×ĖƒÍąÿĖØđĠ×ÿÍ×ĖƒĒ×Ėĝ×ÿĝƒĝąĠĝ×àąéĖƒĪÀĒéÀÌù×ĖƒĖĠéĪÀÿĝƒù×ƒĝıď×ƒÓƵéÿàĒÀĖĝĒĠÍĝĠĒ×ĖƒÍąÿÍ×ĒÿØ : une autoroute aux abords 
áĒéùùÀáØĖƒÀĠĒÀƒĠÿƒéþďÀÍĝƒďùĠĖƒéþďąĒĝÀÿĝƒ×ÿƒĝ×Ēþ×ĖƒÓ×ƒàĒÀáþ×ÿĝÀĝéąÿƒđĠƵĠÿ×ƒĖéþďù×ƒĒąĠĝ×ƒÍąþþĠÿÀù×ƒď×ĠƒàĒØđĠ×ÿĝØ×ƕƒ
La largeur de la voie, le trafic mais aussi son équipement (clôtures, murets centraux ou externes, système de drains et 
de bassins de rétention des eaux) sont autant de paramètres pouvant influer sur le caractère fragmentant de ce type 
ÓƵéÿàĒÀĖĝĒĠÍĝĠĒ×ƒùéÿØÀéĒ×ƕƒGùƒ×ÿƒĪÀƒÓ×ƒþÚþ×ƒďąĠĒ les voies ferrées.  

ü Les zones urbanisées 

La zone urbaine constitue bien souvent un front généralement difficile à pénétrer pour les espèces les plus spécialisées 
ƪÀÓÀďĝØ×ĖƒÆƒĠÿƒþéùé×Ġƒ×ĝƒáØÿØĒÀù×þ×ÿĝƒďùĠĖƒĒÀĒ×Ėƒ×ĝƒàĒÀáéù×ĖƫƕƒUÀƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒþÀĒđĠØ×ƒÓ×ƒùƵæąþþ×ƒÍąÿóĠáĠØ×ƒÆƒùÀƒđĠÀĖé-
ÀÌĖ×ÿÍ×ƒÓƵæÀÌéĝÀĝĖƒÿÀĝĠĒ×ùĖƒ×ÿá×ÿÓĒ×ƒĠÿ×ƒĒØďĠùĖéąÿƒďąĠĒƒÍ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƕƒUƵÀĒĝéàéÍéÀùéĖÀĝéąÿƒÓ×Ėƒespaces en milieu urbain, 
comme les berges des rivières, rend difficile la traversée de ces zones par la faune et la flore sauvage. 

GùƒÿƵ×ÿƒÓ×þ×ĠĒ×ƒďÀĖƒþąéÿĖƒĪĒÀéƒđĠ×ƖƒĖ×ùąÿƒù×ĠĒƒÓ×áĒØƒÓƵÀĒĝéàéÍéÀùéĖÀĝéąÿƖƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒĠĒÌÀéÿ×Ėƒď×ĠĪ×ÿĝƒÀÍÍĠ×éùùéĒƒĠÿ×ƒÍ×ĒĝÀéÿ×ƒ
biodiversité. Des espaces de nature peuvent ainsi trouver leur place au sein des zones urbanisées : la diversité biolo-
gique est alors liée à la manière dont sont gérés les espaces non construits (parcs et jardins, bassins de stockage des 
×ÀĠİƒďùĠĪéÀù×ĖƖƒ×ĖďÀÍ×ĖƒĪ×ĒĝĖƙƫ. 

ü U×ĖƒąÌĖĝÀÍù×ĖƒÆƒùƵØÍąĠù×þ×ÿĝƒÓ×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠ 

Ce type de fragmentation spécifique à la trame bleue est induit par la présence de nombreux ouvrages sur le réseau 
æıÓĒąáĒÀďæéđĠ×ƕƒ5ÿƒ×àà×ĝƖƒ×ÿƒ>ĒÀÿÍ×ƒþØĝĒąďąùéĝÀéÿ×ƖƒďùĠĖé×ĠĒĖƒÓéĶÀéÿ×ĖƒÓ×ƒþéùùé×ĒĖƒÓƵąÌĖĝÀÍù×ĖƒÆƒùƵØÍąĠù×þ×ÿĝƒƧ barrages, 
écluses, seuils, moulins Ƨ ąÿĝƒØĝØƒĒ×Í×ÿĖØĖƒĖĠĒƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƕƒGùĖƒĖąÿĝƒÆƒùƵąĒéáéÿ×ƒÓ×ƒďĒąàąÿÓ×ĖƒĝĒÀÿĖàąĒþÀĝéąÿĖƒÓ×ƒùÀƒ
þąĒďæąùąáé×ƒ×ĝƒÓ×ƒùƵæıÓĒąùąáé×ƒÓ×Ėƒþéùé×ĠİƒÀđĠÀĝéđĠ×ĖƖƒ×ĝƒéùĖƒď×ĒĝĠĒÌ×ÿĝƒàąĒĝ×þ×ÿĝƒù×ƒàąÿÍĝéąÿÿ×þ×ÿĝƒÓ×ƒÍ×ĖƒØÍąĖıĖƦ
tèmes. Ces modifications altèrent la div ersité et la qualité des habitats aquatiques dont dépend la survie de très nom-
ÌĒ×ĠĖ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒÀÿéþÀù×Ėƒ×ĝƒĪØáØĝÀù×ĖƕƒyĒÝĖƒàĒØđĠ×þþ×ÿĝƖƒù×ĖƒąÌĖĝÀÍù×ĖƒÆƒùƵØÍąĠù×þ×ÿĝƒàÀĪąĒéĖ×ÿĝƒù×ĖƒďĒąÍ×ĖĖĠĖƒÓƵ×ĠƦ
ĝĒąďæéĖÀĝéąÿƖƒÓƵØÍæÀĠàà×þ×ÿĝƒ×ĝƒÓƵØĪÀďąĒÀĝéąÿƒÓ×Ėƒ×ÀĠİƕƒ5ÿƒąĠĝĒ×ƖƒéùĖƒàĒÀáþ×ÿĝ×ÿĝƒù×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƖƒ×ÿĝĒÀĪÀÿĝƒù×ĖƒÓØďùÀƦ
Í×þ×ÿĝĖƒþéùùØÿÀéĒ×ĖƒÓ×Ėƒ×ĖďÝÍ×ĖƒþéáĒÀĝĒéÍ×ĖƖƒùéþéĝÀÿĝƒùƵÀÍÍÝĖƒÀĠİƒæÀÌéĝÀĝĖƒÓéĖďąÿéÌù×ĖƖƒéĖąùÀÿĝƒáØÿØĝéđĠ×þ×ÿĝƒù×ĖƒďąƦ
pulations et perturbant les processus sédimentaires naturels.  

Ŏƕŏƕŏ 5U5Z5[yrƒ15ƒ+a[y5­y5ƒr|nƒUƒyn Z5ƒ§5ny5ƒ5yƒ*U5|5ƒ1|ƒy5nnGyaGn5 

 
Comme évoqué précédemment, la TVB du territoire peut être découpée en plusieurs sous -trames (boisée, bocagère, 
aquatique et milieux ouverts). Dans un premier temps, pąĠĒƒÍæÀÍĠÿ×ƒÓƵ×ÿĝĒ×ƒ×ùù×ĖƖƒÓ×ĠİƒéÿÓéÍÀĝ×ĠĒĖƒąÿĝƒďĠƒÚĝĒ×ƒďĒąÓĠéĝĖƒ
afin de souligner « ùƵéþďąĒĝÀÿÍ× » des réservoirs et des corridors : 

- La valeur écologique potentielle  qui désigne la richesse que procure la biodiversité, qui est essentielle au bon 
fonctionnement des écosystèmes et à la pérennité de la biosphère. Elle concerne les rôles spécifiques qu'une 

UƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓ×ĖƒÍÀĒĝ×ĖƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒďÀĒĝé×ƒest issu Ó×ƒùƵąĠĝéùƒy5n5Ī UƕƒU×ĖƒÓąÿÿØ×ĖƒÓƵ×ÿĝĒØ×ƒĖĠĒƒùÀƒy§*ƒĖąÿĝƒ×ÿƒďÀĒĝé×ƒ
ďĒąÓĠéĝ×ĖƒďÀĒƒùÀƒr?5Īyƒ×ĝƒĝąĠĝ×Ėƒù×ĖƒÓąÿÿØ×ĖƒÓƵ×ÿĝĒØ×ƒ×İĝ×Ēÿ×ĖƒĖąÿĝƒØáÀù×þ×ÿĝƒĝĒÀéĝØ×ĖƒďÀĒƒùÀƒr?5Īyƕ 
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espèce joue dans la survie d'une autre espèce ou dans le fonctionnement global d'un écosystème. Cet indica-
teur est déterminé sur la base de descripteurs variés (compacité, connectivité potentielle, taux de recouvre-
þ×ÿĝƖƒþąĖÀíđĠ×ƒÓ×ƒþéùé×ĠİƖƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒÓƵĠÿƒĒØĖ×ĒĪąéĒƒÓ×ƒÌéąÓéĪ×ĒĖéĝØƫ ×ĝƒ×ÿƒÀďďùéđĠÀÿĝƒĠÿ×ƒþØĝæąÓ×ƒÓƵÀÿÀùıĖ×ƒ
éco-paysagère. 

- UƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ƒùÀƒÍąÿÿ×ÍĝéĪéĝØƒqui cartographie le niveau d'importance des continuités écologiques afin 
ÓƵéÓ×ÿĝéàé×Ēƒù×ĖƒĶąÿ×ĖƒÍùØĖƒđĠéƒóąĠ×ÿĝƒĠÿƒĒćù×ƒĖĝĒĠÍĝĠĒÀÿĝƒÓÀÿĖƒùÀƒÍąÿÿ×ÍĝéĪéĝØƒ×ĝƒùÀƒĖÀÿĝØƒáùąÌÀù×ƒÓ×ĖƒØÍąĖıĖƦ
tèmes du territoire.  

Milieux boisés  : valeur écologique potentielle ( à gauche) et importance des connectivités ( à droite ) 

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT 

Pour la sous-trame des milieux boisés, on retrouve quatre grands espaces à très forte valeur écologique potentielle qui 
correspondent aux ensembles forestiers suivants  : forêts du Pertre, de la Guerche, ÓƵ ĒÀéĶ×ƒ×ĝƒÓ×ƒla Corbière. 

On note des connectivités de forte importance entre les différents espaces boisés du sud du territoire mais également 
avec des boisements hors Pays de Vitré comme la forêt de Teillay. Aussi, les connectivités sont de relativement forte 
importance au nord d u territoire entre les forêts du Pertre et de Chevré  (= la Corbière). Cette dernière est aussi 
fortement connectée aux ensembles forestiers du territoire de Liffré -Cormier Communauté (forêts de Liffré et de 
Rennes). Enfin, les connexions du centre du territoire du SCoT semblent de moindre importanceƖƒÍ×ƒđĠéƒĖƵ×İďùéđĠ×ƒďÀĒƒ
la plus faible présence de boisements. 
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Milieux ouvert s : valeur écologique potentielle ( à gauche) et importance des connectivités ( à droite ) 

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT 

Pour la sous-trame des milieux ouverts, on retrouve des espaces à plus forte valeur écologique potentielle sur le nord 
et le centre -×ĖĝƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕƒ1×ƒÍ×ƒàÀéĝƖƒùƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ĖƒÍąÿÿ×ÍĝéĪéĝØĖƒ×ĖĝƒØáÀù×þ×ÿĝƒďùĠĖƒélevée sur ces mêmes parties 
ÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕƒ ƒÿąĝ×ĒƒđĠ×ƒù×ĖƒÍąÿÿ×ÍĝéĪéĝØĖƒÓ×ƒďùĠĖƒàąĒĝ×ƒéþďąĒĝÀÿÍ×ƒĖ×ƒĝĒąĠĪ×ÿĝƒæąĒĖƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒÓĠƒr+ąyƒ×ĝƒđĠ×ƒùƵÀĒÍƒ
Janzé-Châteaugiron-Vitré est quasiment dépourvu de connexions.  
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Milieux aquatique s : valeur écologique potentielle ( à gauche) et importance des connectivités ( à droite ) 

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT 

Pour la sous-trame des milieux aquatiques, on observe globalement une valeur écologique potentielle plus forte au 
ÿąĒÓƒÓĠƒkÀıĖƒÓ×ƒ§éĝĒØƕƒ+×ùÀƒď×ĠĝƒĖƵ×İďùéđĠ×ĒƒďÀĒƒùÀƒďĒØĖ×ÿÍ×ƒÓƵĠÿƒĒØĖ×ÀĠƒæıÓĒąáĒÀďæéđĠ×ƒÓ×ÿĖ×ƒ×ĝƒÓ×ƒďùĠĖé×ĠĒĖƒďùÀÿĖƒ
ÓƵ×ÀĠƒéþďąĒĝÀÿĝĖƒÍąþþ×ƒùƵØĝÀÿáƒÓ×ƒ+æÄĝéùùąÿƒąĠƒù×ƒďùÀÿƒÓƵ×ÀĠƒÓ×ƒùÀƒ+ÀÿĝÀÍæ×ƕƒ1×ƒďùĠĖƖƒÓ×Ėƒþéùé×ĠİƒÀĖĖąÍéØĖƒÀĠƒþéùé×Ġƒ
aquatique comme le bocage ou les zones humides sont peut-être mieux conservés sur cette partie du territoire, ce qui 
peut expliquer une valeur écologique plus forte.  

aÿƒĒ×ĝĒąĠĪ×ƒÓ×ĖƒÍąÿÿ×İéąÿĖƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒØù×ĪØ×ƒĖĠĒƒùÀƒďÀĒĝé×ƒÿąĒÓƒÓĠƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƒþÀéĖƒØáÀù×þ×ÿĝƒÀĠƒÍ×ÿĝĒ×-est de ce 
dernier. Il est possible de souligner que les connexions de forte importance de la sous-trame aquatique sont réparties 
quasiment de la même façon que celles de la sous-trame des milieux ouverts. 
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Milieux bocagers  : valeur écologique potentielle ( à gauche) et importance des connectivités ( à droite ) 

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT 

Pour la sous-trame des milieux bocagers, les secteurs à très forte valeur écologique se situent majoritairement le long 
Ó×ĖƒÍąĠĒĖƒÓƵ×ÀĠƕƒU×ĖƒÍąÿÿ×ÍĝéĪéĝØĖƒÓ×ƒàąĒĝ×ƒéþďąĒĝÀÿÍ×ƒĖąÿĝƒĒØďÀĒĝé×ĖƒÓ×ƒþÀÿéÝĒ×ƒďùĠĝćĝƒæąþąáÝÿ×ƒĖĠĒƒùƵ×ÿĖ×þÌù×ƒÓĠƒ
territoire avec tout de même une densité plus élevée sur les tiers nord et sud.  

En se basant sur ces données pour les différentes sous-ĝĒÀþ×Ėƒ×ĝƒ×ÿƒıƒÀóąĠĝÀÿĝƒùƵéÿàùĠ×ÿÍ×ƒÓ×ĖƒØùØþ×ÿĝĖƒÓ×ƒďĒ×ĖĖéąÿƒ
anthropique (infrastructures de transport, tâche s urbaines, zones AU, etc.), les zonages règlementaires et les données 
issues de documents de planification comme le SRCE, on obtient une carte de synthèse de la TVB qui fait ressortir le 
Ó×áĒØƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖ : 
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Carte de synthèse de la trame verte et bleue  ďÀĒƒÓ×áĒØƒÓƵéþďąĒĝÀÿÍ×ƒÓ×ĖƒÍąÿĝéÿĠéĝØĖ  

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT 
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rĠĒƒùÀƒÌÀĖ×ƒÓ×ƒÍ×ĝĝ×ƒÍÀĒĝ×ƒÓ×ƒĖıÿĝæÝĖ×Ɩƒéùƒ×ĖĝƒďąĖĖéÌù×ƒÓƵéÓ×ÿĝéàé×ĒƒÓ×ĖƒďąéÿĝĖƒÓ×ƒàĒéÍĝéąÿƒØÍąùąáéđĠ×/zones de passage 
difficile. Ces zones de pression sur la connectivité désignent des corridors écologiquement précieux, mais où le dépla-
cement des espèces est fortement entravé en raison de frictions importantes. Ces secteurs, soumis à une forte pres-
sion, présentent un risque élevé de dégradation de la connectivité, affectant ainsi la circulation des espèces à travers 
différents habitats.  

Degré de pression sur la connectivité  (avec réseau hydrographique)  

Source : TEREvAL 2025, données SGEvT  

On notera que la majorité des points de friction importants mais aussi de façon globale se trouvent le long des conti-
ÿĠéĝØĖƒÀđĠÀĝéđĠ×ĖƒÿąĝÀþþ×ÿĝƒÍÀĒƒéùƒ×İéĖĝ×ƒĠÿƒĝĒÝĖƒáĒÀÿÓƒÿąþÌĒ×ƒÓƵąÌĖĝÀÍù×ĖƒÆƒùƵØÍąĠù×þ×ÿĝƒĖĠĒƒù×ƒĝ×ĒĒéĝąéĒ×ƕ 

  














































































































































































































































